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COLLOQUE SUR LA MÉMOIRE ET LA CULTURE DE LA RÉSISTANCE 

Quand l'Histoire éclaire le présent  

Le Congrès de la Soummam a constitué un tournant décisif et a permis d'évaluer et de structurer les cadres de la lutte armée, offrant au 
processus de libération les bases organisationnelles indispensables pour triompher du colonialisme. C’est ce qu’a déclaré le ministre des 
Moudjahidine et des Ayants droit, Abdelmalek Tacherift, au cours de la cérémonie inaugurale du colloque international sur la mémoire et 

la culture de la résistance, qui s'est tenu mardi et mercredi à l'université Abderrahmane-Mira de Béjaïa.

Placé sous le haut patronage du prési-
dent de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, cette rencontre d’enver-

gure est organisée à l’occasion de la com-
mémoration du double anniversaire des 
attaques du Nord-Constantinois le 20 août 
1955 et de la tenue du Congrès de la 
Soummam le 20 août 1956. 
M. Tacherift a estimé que ce double anni-
versaire « constitue dans notre mémoire 
nationale un chapitre lumineux de l'épopée 
nationale menée par la génération de 
Novembre sur la voie de la libération et de 
l'affranchissement de notre chère patrie 
des griffes du colonialisme ». Pour lui, 
l'organisation de ce colloque commémo-
rant le 70e anniversaire de la tenue du 
Congrès de la Soummam, revêt une impor-
tance capitale, dans la mesure où il dépas-
se la simple dimension commémorative 
pour s'ouvrir sur la déconstruction scienti-
fique et l'enracinement académique de la 
culture du refus et du défi qui a façonné 
l'identité nationale.  
Le secrétaire général du Haut-Commissa-
riat à l'amazighité (HCA), Si El-Hachemi 
Assad, a, pour sa part, insisté sur le fait que 
la préservation de la mémoire nationale ne 
relève pas d'un simple devoir de fidélité 
envers le passé, mais constitue une véri-
table responsabilité d'Etat. « Inscrite au 
cœur de la vision stratégique du président 
de la République et consacrée par la 
Constitution de novembre 2020, cette 
démarche vise à préserver l'unité d'une 
nation forgée par des luttes communes, 

par-delà les spécificités régionales et lin-
guistiques », a-t-il souligné. Il a ajouté que 
« l'étude des langues, de la mémoire et des 
imaginaires liés à la résistance constitue 
aussi une lecture de la manière dont s'est 
forgée la conscience nationale algérienne 
».  
Axé sur le thème « Culture de la résistan-
ce, entre histoire, mémoire et imaginaire », 

le colloque rassemble des universitaires, 
chercheurs et historiens algériens et étran-
gers. Une séance scientifique a été tenue 
hier, présidée par le Dr Mohamed Lahcen 
Zeghidi, président de la commission natio-
nale de la mémoire et de l'histoire. Des 
figures académiques internationales, telles 
que le chercheur gambien Lang Fafa Dam-
pha et l'historien français Gilles Manceron, 

ont pris part aux débats pour analyser « la 
portée humaine et civilisationnelle de la 
résistance algérienne ». 
La journée inaugurale a été marquée par 
des moments de forte charge symbolique, 
notamment à travers une cérémonie 
d'hommage aux bâtisseurs de l'indépen-
dance et à leurs familles, parmi lesquels le 
moudjahid Meziane Arsalat, la famille du 
regretté moudjahid Djoudi Atoumi et la 
veuve du chahid Mohamed Saïd Adri. Plu-
sieurs initiatives ont ponctué la première 
journée. En premier lieu, Algérie Poste a 
dévoilé un timbre spécial édité à 100 000 
exemplaires (au prix de 50 DA) pour 
ancrer durablement cet anniversaire dans 
la mémoire collective, et une convention-
cadre a été signée entre le Centre de 
recherche en technologies agroalimen-
taires (CRTAA) et l'université de Béjaïa 
pour renforcer la synergie entre recherche 
scientifique et développement socio-éco-
nomique. 
Le ministre des Moudjahidine et des 
Ayants droit a également inauguré deux 
expositions historiques organisées de 
concert avec la Direction générale des 
archives nationales, mettant en valeur des 
documents et témoignages inédits de la 
Révolution. Il convient de noter que ce 
colloque s'inscrit pleinement dans les 
efforts de l'Etat pour ancrer une connais-
sance consciente et documentée de l'His-
toire, valorisant ainsi le patrimoine natio-
nal comme pilier de la souveraineté. 

N. Bensalem  

PAIX ET SÉCURITÉ EN AFRIQUE 

Boutbig plaide pour une réponse institutionnelle 
coordonnée

FACE aux défis sécuritaires du continent, 
le président du Parlement panafricain, 
Fateh Boutbig, a appelé hier à renforcer la 
coopération entre les différentes institu-
tions de l’Union africaine, lors de son 
intervention à l’ouverture de la réunion 
consultative conjointe avec le Conseil de 
paix et de sécurité (CPS), où il a plaidé 
pour un partenariat plus opérationnel, 
capable d’agir en amont des crises et de 
rapprocher les décisions continentales des 
réalités vécues par les populations. 
M. Boutbig a, d’emblée, déclaré que « les 
défis auxquels l’Afrique est confrontée 
aujourd’hui font de la construction de la 
paix et de la préservation de la sécurité et 
de la stabilité une responsabilité continen-
tale partagée », lors de cette rencontre, 
qu’il a coprésidée avec le représentant per-
manent de l’Algérie auprès de l’Union 
africaine, Mohamed Khaled, lequel assure 
la présidence du Conseil de paix et de 
sécurité pour le mois d’août. Cette réunion 
intervient dans un contexte continental 
marqué par la persistance de crises, de 
conflits et de fragilités institutionnelles, 
mettant en évidence la nécessité d’une 
meilleure coordination des mécanismes 
africains de prévention et de règlement des 
conflits. 
Pour le président du PAP, cette réalité 
impose de dépasser une approche frag-
mentée de la gestion des crises et de ren-
forcer les synergies entre les différentes 
composantes de l’architecture africaine de 

paix et de sécurité. Il a rappelé que le CPS 
assume une responsabilité centrale dans ce 
dispositif, tandis que le Parlement panafri-
cain peut lui apporter une dimension parle-
mentaire et populaire susceptible de ren-
forcer l’appropriation des décisions conti-
nentales. Il a ainsi expliqué que « le Parle-
ment panafricain ajoute à cette architectu-
re le volet parlementaire et populaire, per-
mettant de construire un pont entre la déci-
sion continentale et la réalité nationale, 
ainsi qu’entre les institutions de l’Union 
africaine et les aspirations du citoyen afri-
cain ». 
Dans cette perspective, M. Boutbig a par-
ticulièrement mis en avant la capacité du 
PAP à contribuer à la diplomatie préventi-
ve, soulignant que l’ouverture de canaux 
de dialogue, la construction de la confian-
ce, la médiation et la réconciliation, mais 
aussi la contribution aux mécanismes 
d’alerte précoce constituent autant de 
domaines dans lesquels l’institution parle-
mentaire peut renforcer l’action collective 
africaine. Il a expliqué que cette approche 
vise notamment à mieux accompagner les 
Etats et les sociétés durant les périodes de 
transition et de crise, « en favorisant le dia-
logue politique et en contribuant à créer les 
conditions nécessaires à des règlements 
durables ». 
Le responsable a également mis l’accent 
sur la dimension législative de cette coopé-
ration, soutenant que « le Parlement pan-
africain peut jouer un rôle déterminant 

dans la mobilisation des Parlements natio-
naux en faveur de la ratification des instru-
ments de l’Union africaine et de leur inté-
gration dans les législations nationales ». 
Toutefois, l’enjeu ne réside pas unique-
ment dans l’adoption des textes mais éga-
lement dans leur application effective. La 
consolidation de la paix passe ainsi par une 
meilleure appropriation nationale des 
engagements pris au niveau continental. 
  
UNE COMPLÉMENTARITÉ, PAS UNE 
CONCURRENCE 
M. Boutbig a, toutefois, tenu à clarifier la 
nature des relations souhaitées entre les 
deux institutions. Assurant que « le Parle-
ment panafricain n’entend ni se substituer 
au CPS ni développer un mécanisme paral-
lèle », il a soutenu que « notre institution 
ne considère pas son rôle comme un sub-
stitut au Conseil de paix et de sécurité ni 
comme une voie parallèle, mais comme 
une force complémentaire et un soutien à 
son action ».  
L’objectif étant désormais de faire évoluer 
le partenariat vers une coopération plus 
structurée, allant « de la consultation à la 
coordination, de la coordination à l’action 
commune », avec l’ambition de ne plus 
limiter la réponse africaine à la gestion des 
crises lorsqu’elles éclatent, mais de renfor-
cer les capacités d’anticipation et de pré-
vention. 
Dans son intervention, le président du PAP 
a également relevé l’importance du parta-

ge de l’information et de la régularité des 
consultations entre les deux institutions, 
précisant qu’une meilleure circulation de 
l’information et une concertation plus sou-
tenue peuvent permettre d’identifier plus 
tôt les facteurs de tension et de favoriser 
des réponses politiques adaptées. Il a ainsi 
souligné que « le Conseil de paix et de 
sécurité porte une responsabilité continen-
tale essentielle dans la protection de la 
paix, tandis que le Parlement panafricain 
porte la voix des peuples et la légitimité de 
leur représentation. Lorsque la volonté 
politique rencontre la légitimité populaire, 
notre action continentale devient plus 
proche de nos peuples et davantage 
capable d’obtenir des résultats » 
Au terme de son intervention, M. Boutbig 
a appelé à faire du partenariat entre le CPS 
et le Parlement panafricain un modèle de 
complémentarité institutionnelle au sein 
de l’Union africaine.  
Il a notamment appelé à consolider le prin-
cipe des « solutions africaines aux pro-
blèmes africains », et ce en renforçant les 
capacités du continent à prévenir, gérer et 
résoudre ses propres crises. Il a ajouté que 
la réunion d’Addis-Abeba doit ainsi 
constituer une nouvelle étape dans la 
construction d’une coopération fondée sur 
la confiance, la complémentarité et l’ac-
tion collective, au service d’une Afrique 
plus stable et davantage capable de peser 
sur son propre agenda sécuritaire. 

Sihem Bounabi 

Préservation de la mémoire nationale.  
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Parachever l'œuvre des pères  
de la Révolution  

A l’occasion de la Journée nationale du moudjahid, qui commémore le double anniversaire des offensives du Nord-Constantinois  
du 20 août 1955 et du Congrès de la Soummam du 20 août 1956, le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, dans un 
message adressé hier à la nation, a rendu hommage aux martyrs et aux moudjahidine, tout en appelant la génération actuelle à 

poursuivre l’œuvre des pères de la Révolution et à consolider les acquis de l’Algérie indépendante.

En cette journée hautement symbo-
lique, le chef de l’Etat a d’abord 
salué la mémoire des combattants de 

la Révolution, martyrs et moudjahidine 
encore en vie, qui ont « combattu et persé-
véré jusqu’à la victoire ». Il a ainsi rappe-
lé la portée historique du 20-Août, une 
date qui réunit deux événements détermi-
nants dans le processus de libération natio-
nale et dans la maturation du projet révo-
lutionnaire national. 
Revenant sur la portée des offensives du 
Nord-Constantinois, dirigées par le chahid 
et figure emblématique Zighout Youcef, le 
président Tebboune a mis en avant leur 
ampleur, leur détermination et leur dimen-
sion stratégique, affirmant que « les offen-
sives du Nord-Constantinois ont été et res-
teront porteuses des valeurs les plus éle-
vées ». Il a souligné que cette étape majeu-
re de la Révolution demeure une source 
d’enseignements pour le présent et l’ave-
nir, soutenant que ces opérations ont incar-
né, sous l’étendard du Front de libération 
nationale et de l’Armée de libération 
nationale, les valeurs de sacrifice, de cou-
rage et de cohésion nationale. 
Le président de la République a ajouté que 
ces offensives ont également démontré 
que la révolution algérienne reposait sur 
une profonde mobilisation populaire et sur 
une volonté collective de briser les plans 
de la puissance coloniale. Il a assuré 
qu’elles constituent « des leçons histo-
riques majeures », notamment en matière 
d’unité et de cohésion, lesquelles demeu-
rent des constantes fondamentales de l’Al-
gérie. 
L’autre événement fondateur associé au 20 
août est le Congrès de la Soummam, tenu 
en 1956. Le chef de l’Etat a rappelé la 
dimension stratégique de cette rencontre 
historique, qui a permis de jeter les bases 
d’une organisation plus structurée de la 
Révolution dans ses différentes dimen-
sions. 
Le Congrès de la Soummam a ainsi proje-
té une véritable architecture de la lutte de 
libération, intégrant ses volets militaire, 
logistique et organisationnel, mais égale-

ment politique, institutionnel et média-
tique.  
Il s’agissait, selon Abdelmadjid Tebboune, 
d’un projet destiné à donner à la Révolu-
tion les moyens de s’affirmer sur tous les 
fronts et de porter sa cause jusqu’aux 
enceintes internationales. 
Le Président a ainsi établi une distinction 
entre les deux grandes étapes commémo-
rées en cette journée. Soulignant que « si 
le 20 août 1955 a incarné une stratégie 

pour affronter les hordes de l’ennemi sur 
le terrain, le 20 août 1956 a constitué un 
saut qualitatif qui a élaboré une stratégie 
multidimensionnelle ». Il sa soutenu que 
cette articulation entre l’action militaire 
sur le terrain et la structuration politique et 
organisationnelle de la Révolution a 
contribué à modifier progressivement le 
rapport de force avec le système colonial. 
La révolution algérienne est ainsi deve-
nue, dans son combat contre le colonialis-

me, une référence pour les peuples aspi-
rant à la liberté et à l’émancipation. 
  
UNE SOURCE D’INSPIRATION POUR 
LA GÉNÉRATION MONTANTE 
En plus de la dimension mémorielle, le 
message présidentiel établit un lien direct 
entre les sacrifices de la génération de 
Novembre et les responsabilités de l’Algé-
rie contemporaine. Le président Tebboune 
a appelé à considérer ces grandes étapes 
historiques non seulement comme des 
repères du passé, mais également comme 
une source d’inspiration pour la construc-
tion nationale. Il a ainsi affirmé que « le 
présent de l’Algérie victorieuse se concré-
tise dans la préservation de la souveraine-
té nationale et le renforcement de la 
construction d’un Etat fort par ses institu-
tions », mettant en avant le rôle de la jeu-
nesse et la cohésion du peuple algérien. 
Dans ce cadre, le chef de l’Etat a tenu à 
souligner l’importance de maintenir 
vivant le « message des martyrs et des 
moudjahidine », en faisant de leur héritage 
un moteur pour poursuivre le développe-
ment du pays et renforcer sa position. 
S’adressant particulièrement à la généra-
tion actuelle, Abdelmadjid Tebboune a 
appelée celle-ci à « parachever le message 
des pères et des grands-pères », à tirer les 
enseignements de leurs sacrifices et à 
poursuivre les efforts pour faire progresser 
le pays et répondre aux aspirations de la 
génération de Novembre. 
Le message s’est achevé par un hommage 
appuyé aux martyrs de la Révolution et 
une salutation empreinte de reconnaissan-
ce aux moudjahidate et moudjahidine, 
auxquels le président de la République a 
souhaité « santé et pleine forme ». 
Une manière de rappeler, en cette journée 
du 20 août, que derrière la commémora-
tion d’une double date historique se trouve 
une même exigence : préserver la mémoi-
re nationale, consolider l’unité et inscrire 
les sacrifices de la génération de 
Novembre dans la continuité du projet de 
construction de l’Algérie indépendante. 

Sihem Bounabi 

CHANEGRIHA :  

«Préserver l’héritage des martyrs»
LA COMMÉMORATION du double anniversaire des 
offensives du Nord-Constantinois du 20 août 1955 et du 
Congrès de la Soummam du 20 août 1956 sont deux évé-
nements constituant deux étapes décisives dans le cours 
de la glorieuse révolution de Novembre. C’est ce qu’a 
souligné hier le général d’armée, Saïd Chengriha, ministre 
délégué auprès du ministre de la Défense nationale et chef 
d’état-major de l’Armée nationale populaire.   
Dans un message à l’occasion de la Journée nationale du 
moudjahid, le général d’armée Chanegriha a adressé ses 
plus sincères félicitations à tous les officiers, sous-offi-
ciers, militaires du rang et employés civils de l’Armée 
nationale populaire, soulignant l’importance d’inscrire ces 
étapes historiques dans la mémoire collective, comme 
preuve de l’ampleur des sacrifices consentis par le peuple 
algérien ainsi que de la force de sa résolution et de sa 
détermination à vivre libre et souverain. 
Le chef d’état-major de l’ANP a appelé à tirer les leçons 
de ces événements et à s’inspirer de l’histoire algérienne, 

riche en héroïsme, indiquant que l’édification de la nation 
est une responsabilité partagée qui repose sur les épaules 
de tous ses fils loyaux. Saïd Chanegriha a mis en avant, 
dans son message, la volonté du peuple algérien qui n’a 
pas faibli face aux différents défis, que ce soit lors de la 
confrontation avec le colonialisme français ou lors de la 
lutte contre le terrorisme.Le général d’armée a également 
souligné que chacun est appelé à imiter les sacrifices des 
ancêtres et à préserver l'héritage laissé par les martyrs, 
afin de réaliser les espoirs et les aspirations du peuple 
algérien et de contribuer à la construction d'une Algérie 
forte et développée, fidèle aux valeurs et aux idéaux de la 
révolution de libération. 
Dans le même contexte, il a réaffirmé que l’Armée natio-
nale populaire, fidèle héritière de l’Armée nationale de 
libération, continuera d’accomplir ses devoirs et de contri-
buer à surmonter les diverses difficultés et épreuves, citant 
notamment son soutien aux citoyens lors des récents 
incendies qui ont touché certaines régions du pays. 

Le général d’armée a affirmé que l’Armée nationale popu-
laire restera toujours une fidèle servante de la nation, sta-
tionnée aux frontières pour les protéger et contribuer au 
développement de ses différentes composantes, afin de 
préserver l’héritage des martyrs et de sauvegarder le pré-
sent et l’avenir de l’Algérie. Le chef d’état-major de 
l’ANP a conclu son message en présentant ses condo-
léances pour les âmes des martyrs algériens, souhaitant 
que cet anniversaire apporte bien-être, santé, sécurité et 
bonheur à tous les membres de l’Armée nationale popu-
laire et au peuple algérien. Il convient de souligner que ce 
double anniversaire du 20 août marque deux phases com-
plémentaires de la lutte pour le recouvrement de la souve-
raineté nationale, à savoir les offensives du Nord-
Constantinois, qui ont consacré l'adhésion populaire mas-
sive au Front de libération nationale (FLN) et à l'Armée de 
libération nationale (ALN), et le Congrès de la Soum-
mam, qui a permis d'organiser, de structurer et d'encadrer 
l'action révolutionnaire. Hachemi B. 

Poursuivre l’œuvre des pères de la Révolution.  
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CONTRÔLE DES VÉHICULES POIDS LOURDS 

Les experts plaident pour une stratégie 
nationale 

Dans un communiqué rendu public, 
mardi soir, l’organisation syndicale 
estime que cette décision constitue 

une étape positive pour renforcer la sécurité 
routière, réduire les excès de vitesse et préve-
nir les accidents. Réaffirmant son soutien aux 
mesures de régulation du secteur, le syndicat 
a toutefois insisté sur la nécessité d’accompa-
gner ces dispositions par une amélioration 
des conditions de travail des professionnels. 
Le syndicat a réaffirmé son soutien aux diffé-
rentes mesures visant à organiser le secteur 
du transport et à renforcer la sécurité. Il a tou-
tefois insisté sur la nécessité d’accompagner 
ces dispositions par une amélioration des 
conditions de travail des professionnels et des 
transporteurs.Cette prise de position fait suite 
à une réunion de coordination présidée par le 
ministre de l’Intérieur, des Collectivités 
locales et des Transports avec les cadres de 
son département. Saïd Sayoud y a ordonné la 
finalisation rapide des démarches techniques 
et réglementaires, ainsi que l'élaboration de 
mécanismes d'application concrets, confor-
mément aux dispositions de l’article 85 de la 
loi n° 26-09 du 12 mai 2026 portant Code de 
la route.Le ministre a également ordonné 
l’élaboration de propositions et de méca-
nismes permettant de concrétiser ce disposi-
tif, avec pour objectif de renforcer l’efficaci-
té du système de sécurité routière, de réduire 
les infractions liées à la vitesse et de contri-
buer à la prévention des accidents. 
  
L'ANTICIPATION AVANT LA RÉPRESSION 
Au-delà du renforcement des contrôles, des 
experts de la sécurité routière appellent à une 
réorientation de la politique nationale vers 
une prévention davantage anticipée des acci-
dents. 
Dans une déclaration commune publiée le 16 
août, la présidente de l’Association nationale 
des moniteurs professionnels de conduite, 
Nabila Ferhat, ainsi que les experts interna-
tionaux M’hamed Daoudi, Hamadi Omar et 
M’hamed Kouache, ont appelé les autorités à 
passer de la simple promulgation des textes 
législatifs à leur application effective sur le 
terrain. 
Selon eux, la lutte contre les accidents de la 
circulation ne peut reposer uniquement sur 

les sanctions et la dissuasion, même lorsque 
les mesures légales sont particulièrement 
strictes. Elle doit s’appuyer sur une politique 
nationale intégrée fondée notamment sur la 
prévention, la coordination, la formation, le 
contrôle et l’évaluation permanente. 
Les experts ont ainsi appelé à l’activation 
urgente de l’article 63 bis de la loi n° 17-05 
du 16 février 2017, modifiant et complétant la 
loi n° 01-14, ainsi qu’à l’accélération de la 
mise en place d’un Conseil national supérieur 
consultatif de prévention des accidents de la 
circulation. 
Pour les signataires de l’appel, la création de 
cette instance permettrait de fédérer les 
efforts des différents secteurs et acteurs 
concernés par la sécurité routière. Elle consti-
tuerait un espace national de coordination 
associant les administrations, les profession-
nels, les experts, les universités et les centres 
de recherche. Une telle structure pourrait 
contribuer à élaborer une stratégie nationale 

unifiée, loin des solutions ponctuelles et des 
approches dispersées. Elle permettrait égale-
ment d’évaluer régulièrement les résultats 
obtenus et de corriger les dysfonctionnements 
constatés. 
Les experts estiment par ailleurs que ce 
conseil pourrait jouer le rôle de trait d’union 
entre les différents intervenants, en facilitant 
l’échange des données et des expériences, 
l’identification des points noirs et la formula-
tion de solutions pratiques fondées sur les 
études et les données de terrain. 
Les spécialistes insistent également sur la 
nécessité d’agir bien avant l’obtention du per-
mis de conduire. La prévention doit, selon 
eux, commencer par une formation de qualité 
permettant d’ancrer chez les futurs conduc-
teurs une véritable culture du respect du Code 
de la route et de faire de la sécurité une prio-
rité.Ils plaident aussi pour une formation 
continue des conducteurs, particulièrement 
ceux exerçant dans le transport professionnel, 

compte tenu de la responsabilité qu’ils assu-
ment quotidiennement sur les routes. Le ren-
forcement de la qualification des moniteurs 
ainsi que la révision des mécanismes de 
contrôle technique des véhicules figurent 
également parmi leurs recommandations. Les 
experts appellent, en outre, à adapter la poli-
tique de sécurité routière aux évolutions tech-
nologiques.  
Ils préconisent le développement de moyens 
modernes de contrôle et de prévention, ainsi 
que le recours aux technologies numériques 
et aux systèmes intelligents capables de 
détecter les infractions, d’anticiper certains 
risques et, surtout, d’intervenir avant la sur-
venue des accidents. 
Cette approche, faut-t-il, le souligner, rejoint 
le principe du renforcement annoncé du 
contrôle de la vitesse et du temps de conduite 
pour les véhicules lourds et de transport de 
voyageurs. 

Lynda Louifi 

CONDUITE sous la houlette de son nouveau président, 
Mohand Chérif Maâmeri, l'Assemblée populaire de la wilaya 
(APW) de Béjaïa a tenu sa deuxième session ordinaire de l’an-
née en cours. Les travaux se sont déroulés en présence du 
secrétaire général de la wilaya chargé de la gestion des affaires 
locales, Yahiaoui Saïd, ainsi que des parlementaires (APN), 
élus locaux et de représentants des différentes directions 
concernées. Au cœur des discussions : les grands dossiers 
structurants pour le développement de la wilaya dont l’exa-
men l’adoption du budget additionnel axé sur les infrastruc-
tures et le plan social. Le point d’orgue de cette session qui est 
le budget supplémentaire (BS) 2026, l’APW lui a consacré un 
peu plus de 7 milliards de dinars. Cette enveloppe financière 
est répartie en deux parties. Il s’agit du budget de fonctionne-
ment qui a été doté de 3 milliards de dinars, et du budget dédié 
aux équipements publics, dont les infrastructures, d’une enve-
loppe de 4 milliards de dinars. 
Ce montant permettra, entre autre autres, de financer des 
études et des opérations de réhabilitation pour plusieurs routes 
nationales (RN) et chemins de wilaya (CW), tout en prévoyant 
des subventions pour les associations sociales et des aides 

directes aux communes et au développement local. La session 
a également été marquée par l'élection de deux nouveaux vice-
présidents de l'APW, appelés à remplacer les élus récemment 
siégeant à l'Assemblée populaire nationale. Par ailleurs, l'as-
semblée a validé l'organisation de concours de recrutement 
externe financés sur les budgets des services déconcentrés. 
Les élus se sont penchés aussi sur l'état des lieux des rentrées 
scolaire, universitaire et de la formation professionnelle pour 
la saison 2026/2027. Le bilan des feux de forêt enregistrés au 
cours de l'année des dernières semaines 2026 a également été 
dressé comme il a retenu l’attention des élus et les respon-
sables en raison des dommages occasionnés à la faune, à la 
flore et aux habitants. Dans son intervention à l'ouverture des 
travaux de la session, le secrétaire général de la wilaya et char-
gé de la gestion des affaires de la wilaya Saïd Yahiaoui a insis-
té sur l'impératif de « la coordination et la complémentarité 
entre l'APW, l'exécutif et les autorités locales pour garantir le 
succès du développement socio-économique ». 
Il a tenu à saluer « l'engagement exemplaire » des services de 
sécurité, de la Protection civile, de l'Armée Nationale Popu-
laire (ANP), des agents des forêts et de la population durant la 

récente crise des feux de forêt. Prenant la parole, le président 
de l'APW, Mohand Chérif Maâmri, a affirmé dans son allocu-
tion d’ouverture des travaux « la volonté et la disponibilité de 
l'assemblée de financer des projets à même de protéger le 
patrimoine forestier et faciliter l’intervention des secours et 
faire face aux incendies», saluant les efforts consentis par les 
services concernés dans la lutte contre les brasiers. 
Il a également salué les efforts fournis dans le secteur de l'édu-
cation notamment l'ouverture de nouveaux établissements 
malgré les pressions subsistant des établissements situés dans 
certaines zones et grandes agglomérations démographiques. Il 
a, par ailleurs, exprimé sa « préoccupation » au sujet des 
contraintes budgétaires pesant sur les programmes locaux en 
raison des « restrictions financières et fiscales ». Pour y remé-
dier, M. Maâmeri a plaidé pour « une réforme fiscale garan-
tissant à la wilaya la perception intégrale de sa fiscalité ». 
Enfin, un appel pressant a été lancé pour la levée des 
contraintes de l’investissement et accélérer la mise en exploi-
tation des zones industrielles et d'activités, présentées comme 
les véritables moteurs de la relance économique locale. 
 N. Bensalem 

DÉVELOPPEMENT À BÉJAÏA 

Le budget additionnel adopté

Alors que le gouvernement accélère le déploiement du dispositif de contrôle de la vitesse et du temps de conduite pour les véhicules 
lourds et de transport de voyageurs, professionnels et experts appellent à renforcer la prévention sur les routes. Le Syndicat national des 
transporteurs par taxis salue une mesure jugée positive, tandis que des experts plaident pour une stratégie nationale et préconisent la 

mise en place d’un Conseil national supérieur consultatif de prévention des accidents de la circulation.

Une étape positive. 
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PRÉPARATIFS DE L’ÉTÉ 2027  

Le ministère de l’Energie 
anticipe  

L’été 2027 se prépare, dès à présent, au niveau du ministère de l’Energie et des Energies 
renouvelables en vue de garantir la disponibilité du système énergétique, notamment durant les pics 

de consommation de l’électricité.

A  ce titre, le ministre de l’Energie et 
des Energies renouvelables, Mou-
rad Adjal, a donné des orienta-

tions, insistant sur la nécessité d’accélérer 
le rythme de mise en œuvre des pro-
grammes et de respecter les délais de réa-
lisation. 
Deuxième du genre en l’espace de 
quelques jours, une réunion de coordina-
tion a été présidée, hier, par le ministre de 
l’Energie et des Energies renouvelables, 
consacrée à l’examen et au suivi des pré-
paratifs anticipés pour l’été 2027, réité-
rant ainsi l’approche anticipative adoptée 
par le département ministériel.  
« Dans le cadre du suivi permanent des 
activités du secteur et en prévision des 
exigences de la prochaine étape, le 
ministre de l’Energie et des Energies 
renouvelables a présidé, au siège du 
ministère, une réunion de la commission 
de coordination sectorielle consacrée au 
suivi des préparatifs anticipés pour l’été 
2027 », a indiqué le ministère dans un 
communiqué. 
Lors de cette réunion à laquelle ont pris 
part plusieurs cadres centraux du secteur 
ainsi que des principaux responsables du 
Groupe Sonelgaz, M. Adjal a donné un 
ensemble d’orientations, insistant sur la 
nécessité d’accélérer le rythme de mise 
en œuvre des programmes et de respecter 
les délais impartis. Il a également souli-
gné l’importance d’une mobilisation anti-
cipée afin de garantir la disponibilité du 
système énergétique et la continuité du 
service public durant l’été 2027, tout en 
améliorant la qualité du service fourni 
aux citoyens. 
Des exposés ont été présentés et diffé-
rentes mesures et programmes prévus ont 
été examinés afin de garantir la disponi-
bilité du système énergétique durant la 
période de grande consommation, notam-
ment en ce qui concerne le renforcement 
des capacités de production, de transport 

et de distribution, a précisé la même sour-
ce. 
Une évaluation des préparatifs a égale-
ment été faite lors de cette réunion, au 
cours de laquelle ont été définies les 
mesures qu’il faut accélérer afin d’assurer 
une coordination efficace entre les diffé-
rentes structures et institutions concer-
nées et d’élever le niveau de préparation 
face aux éventuels défis, a joué le dépar-
tement de l’Energie.  
Une réunion similaire a été tenue le 12 
août dernier, lors de laquelle le ministre a 
donné une série d’orientations, soulignant 
la nécessité de respecter « scrupuleuse-
ment » les délais fixés, d’accélérer le 

rythme d’exécution des différentes 
mesures et programmes établis, de mobi-
liser pleinement et à l’avance les diffé-
rentes structures et établissements du sec-
teur en prévision de l’été 2027, ainsi que 
de veiller à assurer la disponibilité du sys-
tème énergétique et la pérennité du servi-
ce public dans les meilleures conditions. 
Il a également affirmé que « le citoyen 
demeure toujours au cœur des priorités du 
secteur de l’énergie et des énergies renou-
velables », et que garantir la continuité et 
la qualité du service qui lui est fourni 
constitue un objectif essentiel qui doit 
être réalisé avec responsabilité. 
 Lilia A.A. 

ORAN  

 Le silo géant de stockage des 
céréales prend forme

LA RÉALISATION du futur silo de stoc-
kage des céréales de Oued Tlélat (Oran), 
d’une capacité globale d’un million de 
quintaux, poursuit sa montée en puissan-
ce, avec un taux d’avancement des tra-
vaux qui a atteint 46 % au cours de cette 
semaine. Réalisé par Cosider Construc-
tion dans la zone de Sidi Belkheir, ce pro-
jet stratégique connaît ainsi une progres-
sion notable, à la faveur de la poursuite 
des travaux sur ses différentes compo-
santes, en vue de renforcer les capacités 
de stockage des céréales dans la wilaya. 
Le projet revêt une dimension stratégique 
pour le secteur agricole, en contribuant à 
renforcer les moyens consacrés à la 
réception, la conservation et la gestion 
des récoltes céréalières. Il s’inscrit ainsi 
dans les efforts visant à améliorer l’orga-
nisation de la collecte et à disposer de 
structures adaptées aux besoins du sec-
teur, notamment durant les périodes de 

récolte. Cette progression intervient dans 
le prolongement des orientations formu-
lées en mai dernier par le wali d’Oran, 
lors de sa visite du projet, au cours de 
laquelle il avait insisté, à cette occasion, 
sur l’accélération du rythme des travaux 
et la mobilisation des moyens nécessaires 
afin de garantir la livraison de l’ouvrage 
dans les délais prévus. 
Le chantier, situé à 27 km au sud-est 
d'Oran, entre actuellement dans une 
phase technique importante avec la pour-
suite des opérations de coulage du béton 
armé de la batterie n° 02, composée de 
neuf cellules destinées au stockage des 
céréales. Cette batterie dispose à elle 
seule d’une capacité globale dépassant 
300 000 quintaux, ce qui en fait l’un des 
principaux éléments de l’ouvrage en 
cours de réalisation. 
Les neuf cellules présentent chacune un 
diamètre de 12 mètres et une hauteur de 

40 mètres. Leur réalisation s’effectue 
selon la technique du coffrage glissant, 
permettant d’assurer la progression conti-
nue du bétonnage et l’élévation des struc-
tures au fur et à mesure de l’avancement 
du chantier. La progression enregistrée 
sur cette deuxième batterie intervient 
après l’achèvement avec succès des tra-
vaux de coulage du béton de la batterie n° 
01. Cette étape marque une nouvelle 
avancée dans la réalisation de l’ouvrage, 
dont les différentes composantes sont 
mises en place progressivement. 
Pour assurer la continuité du chantier et 
mener à bien les travaux en cours, Cosi-
der Construction, pôle G190, a mobilisé 
les moyens humains, matériels et tech-
niques nécessaires. Les équipes sont 
notamment engagées dans les travaux de 
bétonnage, qui constituent une phase 
essentielle de la réalisation des cellules. 

D’Oran, Brahim Mazi 

STATIONS DE 
DESSALEMENT DE L’EAU 
DE MER 
Les réductions restent 
«mineures» et «limitées», 
selon ADC 

L'USINE de dessalement d'eau de mer de 
Fouka 1 fonctionne normalement de même 
que les autres usines de dessalement de la 
société Algerian Desalination Company 
(ADC, filiale du groupe Sonatrach), a indi-
qué cette dernière dans un communiqué 
rendu public hier. 
Toutes les stations de dessalement de l’eau 
de mer relevant de l’ADC « continuent de 
remplir leurs fonctions avec des niveaux 
élevés d'efficacité, de disponibilité et de 
productivité », a tenu à préciser la compa-
gnie dans son communiqué. Elle poursuit en 
assurant que « toute réduction partielle et 
temporaire de la production, que ce soit à la 
station Fouka 1 ou à d'autres stations, reste 
très mineure et limitée en taille et en durée, 
ne dépasse pas 24 heures et ne peut avoir 
aucun impact sur le débit des approvision-
nements en eau potable ». 
Cela confirme également que ces interven-
tions techniques sont préprogrammées et 
connues, et ne sont pas de nature soudaine, 
ce qui permet de prendre les mesures et les 
dispositions nécessaires en coordination 
avec les partenaires de distribution, et d'as-
surer la continuité et la régularité de l'appro-
visionnement en eau, assure encore la com-
pagnie.   
L'entreprise confirme, ainsi, que les usines 
de dessalement d'eau de mer n'ont pas été, 
cet été, la cause de fluctuations dans l'ap-
provisionnement en eau potable, car elles 
ont enregistré des niveaux élevés d'efficaci-
té et de productivité, grâce aux préparatifs 
anticipés et aux mesures préventives prises 
pour assurer le bon fonctionnement des 
usines pendant la période de pointe de 
consommation. 
L’entreprise affirme avoir mobilisé toutes 
ses capacités et ses ressources humaines et 
techniques, selon une approche scientifique 
et systématique, pour assurer la continuité 
de la production et de l’approvisionnement 
en eau, soulignant que toute réduction par-
tielle et limitée de la production n’affecte en 
rien le fonctionnement général du système 
d’approvisionnement en eau au niveau 
national. 
La Société algérienne de dessalement de 
l’eau renouvelle son « engagement continu à 
renforcer la sécurité hydrique de l’Algérie et 
à assurer la continuité de ce service public 
vital », a-t-elle conclu dans son communi-
qué. 

M. B. 
 
CÉRAMIQUE, 
PORCELAINE ET 
PRODUITS DE 
CONSTRUCTION 
Une Foire dédiée en 
septembre à Batna 
CONSIDÉRÉE comme un pôle de produc-
tion de la céramique, la wilaya de Batna va 
abriter en septembre la Foire des produits de 
la construction, de la céramique et de la por-
celaine. C’est le ministère du Commerce 
extérieur et de la Promotion des exporta-
tions qui organise en coordination avec la 
wilaya cette manifestation sous le slogan : « 
Haute qualité et perspectives prometteuses à 
l’exportation », a indiqué le ministère dans 
un communiqué. 
Cet événement qui se déroulera du 19 au 22 
septembre 2026, vise à mettre en valeur la 
qualité et la diversité des produits nationaux 
dans les secteurs de la construction, de la 
céramique et de la porcelaine, ainsi qu’à 
faire connaître les capacités de production 
des entreprises algériennes. La foire ambi-
tionne également de renforcer l’orientation 
vers l’exportation, de promouvoir les pro-
duits nationaux et d’ouvrir de nouvelles 
perspectives sur les marchés internationaux. 

Hamid B. 

L’Etat prend les devants. 
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EN PRÉVISION DE LA PROCHAINE RENTRÉE UNIVERSITAIRE  

Grands préparatifs aux 
résidences d’Oran 

Les résidences universitaires de Belgaïd renforcent les préparatifs en prévision de la rentrée 2026/2027, à 
travers la poursuite des travaux d’aménagement, de maintenance et d’équipement, ainsi que le suivi 

régulier de l’état de préparation des différentes structures. 

Cette dynamique s’accom-
pagne de visites de terrain 
menées par le directeur 

des œuvres universitaires Bel-
gaïd-Oran, Saïd Ibrahim, ainsi 
que de réunions de coordination 
avec les responsables concernés, 
afin d’accélérer les opérations en 
cours et de garantir de meilleures 
conditions d’accueil et d’héber-
gement aux étudiants. 
Parmi les principaux chantiers 
figure la poursuite des travaux 
d’aménagement, de réhabilita-
tion et de maintenance dans plu-
sieurs résidences, notamment 
Belgaïd 08, Belgaïd 03 et Sou-
leimane-Abdelkader – Belgaïd 
01. Les interventions portent sur 
la remise en état de différents 
espaces, la rénovation et la pein-
ture du restaurant, ainsi que la 
réparation des installations élec-
triques et de l’éclairage. 
A Belgaïd 09, une livraison com-
plémentaire de matelas et de lite-
rie est venue renforcer les équi-
pements disponibles, en prévi-
sion de l’accueil des étudiants 
dans de bonnes conditions à la 
rentrée. 
Cette mise à niveau fait égale-
ment l’objet d’un suivi régulier 
sur le terrain à travers plusieurs 
visites d’inspection conduites 
par le directeur des œuvres uni-
versitaires, du responsable des 
finances et des marchés publics 
ainsi que du chargé du service du 
contrôle et de la coordination. A 
Belgaïd 08, la délégation s’est 
penchée sur l’état d’avancement 

des travaux d’aménagement, de 
maintenance et d’équipement, 
avant de poursuivre sa tournée à 
Belgaïd 07, où elle s’est enquise 
de l’avancement des interven-
tions dans les différents espaces. 
Lors de ces déplacements, le 
directeur a insisté sur la nécessi-
té d’accélérer le rythme d’exécu-
tion, de respecter les délais fixés 
et de veiller à la qualité des réa-
lisations, afin de permettre aux 
deux résidences d’être fin prêtes 
pour la prochaine rentrée univer-
sitaire. 

En parallèle, l’affectation des 
nouveaux bacheliers 2026 aux 
différentes résidences universi-
taires a également figuré parmi 
les priorités, avec l’élaboration 
d’un dispositif destiné à organi-
ser leur accueil et leur héberge-
ment dans les meilleures condi-
tions. Cette démarche s’est 
accompagnée d’un point sur 
l’avancement des travaux enga-
gés, avec pour objectif de dispo-
ser de structures pleinement opé-
rationnelles dès le début de la 
nouvelle année universitaire. 

A l’issue de ces échanges, le 
directeur des œuvres universi-
taires a appelé les responsables 
des résidences à maintenir le 
rythme des interventions et à 
mobiliser les moyens néces-
saires pour assurer une rentrée 
universitaire 2026/2027 dans un 
cadre adapté.  
Cette dynamique doit ainsi 
contribuer à améliorer les condi-
tions d’hébergement et à rehaus-
ser la qualité des services propo-
sés aux étudiants. 

 D’Oran, Brahim Mazi 

MASCARA 

Les projets universitaires passés  
au crible

LES PROJETS de réhabilitation, 
d’aménagement et de réalisation 
de nouvelles structures universi-
taires à Mascara ont fait l’objet, 
hier, d’un suivi de terrain renfor-
cé par le wali de Mascara, Fouad 
Aïssi, à l’approche de la rentrée. 
Plusieurs chantiers ont ainsi été 
inspectés, notamment ceux liés à 
la nouvelle Faculté des sciences 
du sport, à la réhabilitation des 
salles de cours et des amphi-
théâtres, ainsi qu’à l’améliora-
tion des différents espaces uni-
versitaires, avec pour objectif 
d’assurer leur disponibilité et de 
garantir de meilleures conditions 
d’accueil et de formation aux 
étudiants. 
Le premier responsable local a 
entamé sa tournée dans l’ancien 
pôle universitaire, où il s’est 
enquis de plusieurs opérations 
liées à la nouvelle Faculté des 
sciences du sport. La visite a 
notamment permis de constater 
l’achèvement et la réception du 
terrain de football, désormais 

prêt à être exploité pour les acti-
vités sportives et la formation 
universitaire. 
La tournée a également porté sur 
les projets d’étude, de suivi et de 
réalisation d’une piscine semi-
olympique et d’une salle omni-
sports, destinées à renforcer les 
équipements dédiés à la pratique 
sportive au sein de la faculté. Le 
wali a aussi pris connaissance du 
projet de réalisation d’un théâtre 
en plein air, appelé à compléter 
les espaces mis à la disposition 

de la communauté universitaire. 
Poursuivant sa tournée, Fouad 
Aïssi s’est rendu dans plusieurs 
structures où des travaux d’en-
tretien et de réhabilitation sont 
en cours. Il a notamment inspec-
té les salles d’enseignement de 
l’École supérieure des ensei-
gnants, du département de méca-
nique et de génie des procédés 
ainsi que du département d’in-
formatique. Ces opérations 
visent à améliorer l’état des 
espaces pédagogiques et à offrir 

de meilleures conditions d’étude 
et de formation. 
Au pôle universitaire Sidi Saïd, 
le wali a ensuite inspecté le pro-
jet de réhabilitation des amphi-
théâtres, ainsi que les travaux 
portant sur les abords extérieurs 
de la Faculté de droit. La visite a 
également concerné le projet de 
réfection de l’étanchéité des 
amphithéâtres de la Faculté des 
sciences économiques, destiné à 
assurer une meilleure protection 
des bâtiments et leur préserva-
tion dans la durée. 
À chaque étape, le wali a insisté 
sur la nécessité d’accélérer le 
rythme des travaux, de respecter 
les délais impartis et de veiller à 
la qualité des opérations réali-
sées. Il a également appelé à 
assurer un suivi rigoureux des 
différents projets afin de garantir 
leur disponibilité dans les 
meilleures conditions à l’occa-
sion de la prochaine rentrée uni-
versitaire. 

Brahim Mazi 

ETABLISSEMENTS 
SCOLAIRES 
De nouvelles 
livraisons attendues 
à Médéa 
LES PRÉPARATIFS de la pro-
chaine rentrée scolaire vont 
bon train compte tenu des pré-
visions du volume des infra-
structures pédagogiques et 
d’enseignement qui seront 
livrées et mises à disposition 
par la direction des équipe-
ments publics (DEP) de la 
wilaya de Médéa. 
Selon le directeur de la DEP, 
Redouane Haouat, il est prévu 
la livraison aux services de la 
direction de l’éducation de 
Médéa quelque 4 groupes sco-
laires de type D comptant 12 
classes chacun dans les com-
munes de Mezghanna, El-Oma-
ria, Aïn Boucif et Béni-Slimane. 
En outre, dira le même respon-
sable, les efforts sont concen-
trés pour la livraison de 3 nou-
veaux CEM localisés à EL-Oma-
ria, Aïn Boucif et Ouzera, ainsi 
que 10 cantines scolaires au 
niveau des écoles primaires et 
une demi-pension au niveau 
d’un établissement secondaire 
et de 42 classes en extension 
réparties à travers les cycles 
dont 30 classes pour le seul 
cycle primaire. 
La préparation de la rentrée 
scolaire 2026/2027 a été le 
sujet focal d’une réunion de 
coordination tenue, avant-hier, 
au siège de la direction de 
l’éducation, sous la supervi-
sion du directeur de l’éduca-
tion, Bachir Menacer, en pré-
sence du SG et des chefs de 
service et chefs de bureaux 
concernés. 
La réunion a permis de passer 
en revue les différents indica-
teurs afférents aux conditions 
pédagogiques et d'enseigne-
ment et des moyens logis-
tiques disponibles pour garan-
tir une rentrée sans 
encombres pour tous les 
enfants, est-il indiqué.    
Parmi les points discutés, ceux 
relatifs aux indicateurs structu-
rels portant sur le suivi de 
l'état d'avancement des nou-
veaux établissements sco-
laires dont la livraison est pré-
vue à la rentrée, l’évaluation 
du rythme des travaux de réno-
vation et d'entretien dans les 
établissements existants afin 
de garantir leur pleine opéra-
tionnalité.En ce qui concerne 
les indicateurs pédagogiques 
et logistiques, il est souligné la 
nécessaire supervision de la 
distribution des manuels sco-
laires et la garantie de la mise 
à disposition du matériel de 
bureau et des supports péda-
gogiques nécessaires dans les 
salles de classe. En matière 
d’indicateurs humains et orga-
nisationnels, il est demandé 
un examen détaillé des plans 
de dotation en personnel 
administratif et éducatif, en 
veillant à garantir une réparti-
tion équitable et réfléchie des 
enseignants et du personnel 
pour pourvoir tous les postes 
alloués.La recommandation 
soulignée est de veiller à ce 
que les cantines scolaires, les 
circuits de transport et les ser-
vices de santé locaux soient 
opérationnels afin de garantir 
une prise en charge complète 
des élèves dès le premier jour. 

Nabil B.

Dernière ligne droite.
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CORRUPTION EN UKRAINE  

L’ex-ministre de la Défense Fedorov 
fustige les autorités et réclame des 

élections 
L’ancien ministre ukrainien de la Défense, Mykhaïlo Fedorov, semble monter les enchères dans son bras de fer avec Volodymyr Zelensky. 

Dans une vidéo de neuf minutes publiée sur sa chaîne YouTube, il a dénoncé la corruption au sein des cercles gouvernementaux 
ukrainiens et appelé à la tenue d’élections. 

L
’ancien ministre de la Défense, 
Mykhaïlo Fedorov, dont le limogeage 
inattendu et scandaleux en juillet der-

nier avait déclenché des manifestations 
populaires massives, a appelé Volodymyr 
Zelensky à lever l’interdiction d’organiser 
des élections. Dans une allocution de neuf 
minutes diffusée sur sa chaîne YouTube, il 
a vivement dénoncé la corruption et appe-
lé à la responsabilité et à la transparence. « 
La corruption n’est qu’un symptôme. Le 
problème principal est bien plus profond : 
nous sommes confrontés à une crise systé-
mique de gouvernance. L’ancien système 
vit trop souvent selon ses propres règles. Il 
se protège lui-même. Il craint le change-
ment. Il prend des décisions lentement », a 
déclaré Fedorov. Selon lui, les décisions 
dont le front a besoin dès maintenant pas-
sent depuis des mois « de bureau en 
bureau », et les fonds détournés en temps 
de guerre ne constituent pas seulement un 
problème financier, mais une question de 
survie pour l’Ukraine. L’ancien ministre 
de la Défense ukrainien a également criti-
qué l’action de la Verkhovna Rada (le Par-
lement ukrainien) qui, selon lui, devrait 
être « le cœur de la démocratie ukrainien-
ne, et non son porte-monnaie ». « Les gens 
ne peuvent pas vivre indéfiniment dans un 
État où ils ne comprennent pas pourquoi 
on vante telle ou telle décision, pourquoi 
certaines réformes progressent, alors que 
d’autres sont bloquées ; pourquoi les déci-
sions dont le front a besoin là maintenant 
s’enlisent dans les bureaux d’administra-
tion durant des mois. Et c’est d’autant plus 
dangereux si la société a le sentiment que 
le principal critère de nomination d’une 
personne n’est ni son professionnalisme, 
ni ses résultats, ni sa capacité à faire évo-
luer le pays, mais sa loyauté personnelle 
envers le système. Un État moderne ne 
peut pas fonctionner ainsi. Tout comme un 
pays qui mène une guerre pour sa survie », 
a-t-il déclaré, ajoutant : « Nous devons 
trouver un mécanisme légal, sûr et réaliste 

qui permettra à l’Ukraine de rétablir tota-
lement, même en pleine guerre, le proces-
sus démocratique. » Mykhaïlo Fedorov a 
été démis de ses fonctions de ministre de 
la Défense environ six mois après sa nomi-
nation, sur fond de rumeurs faisant état de 
désaccords concernant les priorités et les 
tactiques avec le commandant en chef 
suprême de l’Ukraine, Oleksandr Syrsky. 
En réponse aux manifestations de rue 
réclamant le retour de Fedorov, Zelensky a 
limogé Syrsky la semaine suivante. Dans 
le même mois, il a annoncé que Yevhen 
Khmara, qui assurait l’intérim à la tête du 
Service de sécurité ukrainien (SBU), 
deviendrait ministre de la Défense. Le 19 
août, la Verkhovna Rada a approuvé cette 
décision. Corruption et contournement de 

l’élection Zelensky, dont le mandat prési-
dentiel de cinq ans a pris fin en mai 2024, 
a refusé d’organiser de nouvelles élec-
tions, invoquant la loi martiale instaurée 
après le début de l’opération militaire spé-
ciale en février 2022. Le mandat de 
Zelensky a été entaché par des scandales 
qui ont suscité une vague d’indignation 
tant à l’intérieur du pays qu’à l’étranger. 
L’année dernière, il a tenté de restreindre 
les pouvoirs d’enquête des agences anti-
corruption NABU et SAP, mais il a fait 
marche arrière après des manifestations à 
Kiev et des critiques de la part des 
bailleurs de fonds étrangers de l’Ukraine. 
En novembre 2025, les enquêteurs anticor-
ruption ont mis au jour un système de 
blanchiment d’argent de 100 millions de 

dollars dans le secteur de l’énergie, dans 
lequel était impliqué Timour Minditch, un 
proche collaborateur de Zelensky, qui s’est 
enfui du pays pour échapper à l’arresta-
tion. En mai 2026, les agences anticorrup-
tion ont mis au jour un autre stratagème de 
blanchiment d’environ 8,9 millions d’eu-
ros via un projet immobilier de luxe près 
de Kiev. Les retombées de ces scandales 
ont entraîné la démission de plusieurs 
ministres et de l’ancien chef de cabinet de 
Zelensky, Andriï Ermak. Ce dernier a été 
condamné à la détention provisoire, mais 
après avoir versé une caution de 3,1 mil-
lions de dollars, il a été placé en résidence 
surveillée.  

R. I. 

ETATS-UNIS 

L’IA s’invite dans la rédaction des lois et 
inquiète le Congrès

L’INTELLIGENCE  artificielle prend une place croissante 
dans le travail législatif américain. À la Chambre des 
représentants, elle sert désormais aussi à rédiger des pro-
jets de loi. Une pratique qui inquiète des spécialistes et des 
collaborateurs du Congrès, confrontés à des textes impré-
cis, parfois plus difficiles à corriger qu’à réécrire. L’intel-
ligence artificielle ne sert plus seulement à rechercher des 
informations ou à résumer des documents au Congrès 
américain. Des membres de la Chambre des représentants 
et leurs équipes commencent également à l’utiliser pour 
rédiger directement des projets de loi. Une pratique de 
plus en plus courante, mais qui suscite de sérieuses inquié-
tudes en raison des nombreuses erreurs produites par ces 
outils. Lire aussi «Un feuilleton extraordinaire» : le par-
quet de Paris déclare une nouvelle ingérence russe dans 
l’élection présidentielle Selon les informations rapportées 
par Politico le 17 août, qui s’appuie sur les témoignages 
de membres du Congrès et d’experts, certains textes géné-
rés par l’IA contiennent des formulations maladroites, des 
erreurs ainsi que des références incorrectes à des lois déjà 

en vigueur. Quatre collaborateurs du Congrès participant à 
la préparation de textes législatifs ont indiqué que le 
recours à l’IA se généralisait à la Chambre des représen-
tants.  
Les équipes parlementaires, mais aussi des organisations 
de défense des droits, utilisent désormais ces outils dans 
leur travail quotidien, notamment pour vérifier ou rédiger 
des textes de loi. Le recours à l’IA n’apporte d’ailleurs pas 
nécessairement le gain de temps espéré. Des employés de 
l’Office of the Legislative Counsel (OLC), chargé de 
superviser le travail de rédaction législative, expliquent 
que la vérification et la réécriture des textes produits avec 
l’aide de l’IA peuvent demander davantage de temps que 
leur rédaction intégrale par un humain. Pour Daniel Schu-
man, directeur exécutif de l’American Governance Insti-
tute, les capacités actuelles de l’IA restent insuffisantes 
pour une tâche aussi sensible. Selon lui, ces technologies 
peuvent être utiles dans de nombreux domaines, mais elles 
ne sont pas capables de produire des textes législatifs qui 
pourraient être adoptés tels quels. Wade Ballou, ancien 

responsable de l’OLC, souligne de son côté un autre pro-
blème : l’IA peut passer à côté de distinctions juridiques 
essentielles. Elle peut, par exemple, ne pas correctement 
différencier un crédit d’impôt, une déduction fiscale et 
une subvention. Dans un texte de loi, de telles confusions 
sont loin d’être anodines. Des erreurs dans les dispositions 
législatives peuvent provoquer des recours devant les tri-
bunaux et ralentir l’adoption des lois.  
L’essor rapide de l’intelligence artificielle soulève parallè-
lement des difficultés dans d’autres secteurs de l’État 
américain.  
Le 16 août, le New York Times a décrit un véritable « tsu-
nami de bouleversements » dans le domaine de la sécuri-
té nationale. Le Pentagone cherche notamment à suivre le 
rythme de développement des modèles d’IA les plus avan-
cés, dont les capacités progressent très rapidement. Dans 
le même temps, les restrictions imposées à l’utilisation des 
produits de certaines entreprises d’IA au sein des institu-
tions militaires ralentissent encore cette adaptation.  
` R. I.
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COMMÉMORATION DE L’OFFENSIVE DU NORD-CONSTANTINOIS À GUELMA 

Hommage au soutien du peuple  
aux moudjahidine 

La mémoire collective conserve, à Guelma, le souvenir des opérations militaires héroïques menées les 20 et 21 août 1955 par les 
Moudjahidine de l’Armée de libération nationale (ALN) contre 12 positions stratégiques des forces d’occupation. 

L
es moudjahidine algériens, bénéficiant 
du large soutien de la population loca-
le, ont mené leurs attaques en plein 

jour, dans le cadre de l’offensive du 20 
août 1955, et réussi à prendre en défaut 
une armada coloniale visiblement surpri-
se, selon les informations recueillies par 
l’APS auprès de chercheurs et de citoyens. 
Le président de l’Association d’histoire et 
d’archéologie de la wilaya de Guelma, 
Smaïl Samaï, également spécialiste en his-
toire, a indiqué que les zones et les points 
identifiés en tant que cibles des opérations 
militaires menées par des groupes de 
moudjahidine de l’ALN dans la région de 
Guelma avaient été « soigneusement choi-
sis par les dirigeants de la Révolution qui 
entendaient infliger des coups puissants à 
l’ennemi au triple plan militaire, politique 
et économique ». 
M. Samaï a précisé qu’en plus des 
attaques contre des centres, casernes et 
unités de l’armée et de la gendarmerie 
françaises, ainsi que contre certaines 
structures administratives coloniales dans 
les zones ciblées, « les groupes de Moud-
jahidine ont mené des actions contre des 
biens et des exploitations agricoles appar-
tenant aux colons français, afin de porter 
un coup aux intérêts économiques fran-
çais », d’autant, a-t-il ajouté, que les pro-
priétaires de ces fermes entourées de terres 
fertiles « exerçaient une influence mani-
feste sur les décisions politiques colo-
niales et les soutenaient ». 
Il a également indiqué que les opérations 
militaires menées dans le cadre de cette 
offensive historique dans la wilaya de 
Guelma ont « contribué, pour une large 
part, à la réalisation des objectifs fixés par 
les dirigeants de la Révolution, notam-
ment le desserrement de la pression qui 
s’exerçait sur les Aurès grâce à la disper-
sion des forces militaires coloniales ». 
Le président de l’Association d’histoire et 
d’archéologie a affirmé, à ce propos, que 
les autorités coloniales, « sous l’effet de la 
puissance de ces attaques et en réponse 

aux  revendications des colons, ont été 
contraintes de retirer leurs forces de la pre-
mière région et de les rediriger vers le 
Nord-constantinois, notamment vers 
Guelma, dans une tentative désespérée 
d’éteindre la flamme de la glorieuse Révo-
lution ». 
M. Samaï a également estimé que « le 
grand courage des Moudjahidine de 
l’ALN, soutenus par la population lors de 
ces attaques menées en plein jour, avait eu 
un impact considérable en semant, surtout, 
la confusion et la peur au sein des milieux 
politiques et militaires français ainsi que 
dans les rangs des colons dans les zones 
ciblées ». C’est ainsi, a-t-il poursuivi, que 
ces opérations audacieuses ont bénéficié 

d’un large écho médiatique qui a contribué 
à donner un grand retentissement à la 
Révolution algérienne et à la juste cause 
défendue par un peuple mobilisé autour de 
son armée de libération ». Un document 
historique intitulé « Les attaques du 20 
août 1955 dans la wilaya de Guelma, rédi-
gée par l’Association pour la culture et 
l’histoire des grandes batailles de la Révo-
lution dans la wilaya de Guelma », men-
tionne que les « attaques menées dans le 
nord de wilaya de Guelma, près de 
Constantine, ont visé 12 zones concen-
trées dans les partie nord et ouest de la 
région, identifiées avec une extrême préci-
sion, ce qui atteste de la force de la Révo-
lution et de l’adhésion du peuple à celle-

ci, tout en semant la terreur parmi les 
colons et les forces militaires coloniales ». 
Selon ce même document, les opérations 
militaires se sont concentrées, le samedi 
20 août 1955, dans les régions septentrio-
nales de l’actuelle wilaya de Guelma, jus-
qu’aux limites de la wilaya de Skikda, 
visant, notamment, les zones de Roknia, 
de Lataya, Bouhemdane, de Hammam 
Debagh, de Bouati Mahmoud, d’El Fed-
joudj et d’Héliopolis, ainsi que certaines 
zones à l’ouest, proches de Constantine, 
telles que Oued Zenati, Ain Reggada et 
Ain Hassania. Le dimanche 21 août 1955, 
des opérations militaires ont également été 
menées dans les communes de Guelma et 
d’Ain Larbi. R.3  R. R. 

L’ONA RENFORCE SES OPÉRATIONS CONTRE LES INONDATIONS À TIARET 

Vaste campagne de nettoyage des réseaux 
d’assainissement  

L’UNITÉ  de l’Office national de l’assai-
nissement (ONA) de la wilaya de Tiaret a 
lancé, mardi, une vaste campagne de net-
toyage des réseaux d’évacuation et draina-
ge des eaux pluviales et d’assainissement 
dans plusieurs quartiers du chef-lieu de 
wilaya, dans le cadre de mesures préven-
tives et anticipatives en prévision des per-
turbations météorologiques et des pluies 
orageuses saisonnières attendues au cours 
des prochains jours. C’est ce qu’a indiqué 
cette unité. 
La chargée de l’information, Soumia Djel-
lil, a fait savoir que 40 agents ont été 
mobilisés pour cette campagne, ainsi que 
plusieurs camions hydrocureurs et autres 
véhicules destinés au transport des 
déchets, relevant de quatre subdivisions de 
la wilaya. Elle a précisé que l’opération 
vise à traiter les « points noirs » connus 
pour les accumulations d’eaux pluviales, 
afin de réduire les risques d’inondations 
provoquées par l’obstruction des réseaux 
d’évacuation. L’opération porte notam-
ment sur le nettoyage des avaloirs d’eaux 

pluviales, ainsi que des grilles et des 
conduites d’assainissement dans plusieurs 
quartiers, à l’instar des quartiers « El 
Mahatta » et « Lakdada », ainsi qu’aux 
abords de la gare routière située sur la 
route d’Aïn Guesma, classés parmi les 
points noirs en raison de l’obstruction des 
canalisations et des accumulations d’eau 
qui y sont enregistrées. 

Par ailleurs, les opérations de nettoyage et 
de traitement des réseaux d’assainisse-
ment et d’évacuation des eaux pluviales 
menées par l’unité de l’ONA dans la 
wilaya, durant le premier semestre de l’an-
née en cours, ont permis d’extraire 681 
mètres cubes de déchets des réseaux, ainsi 
que des oueds situés aux abords des agglo-
mérations, selon Mme Djellil. La même 

responsable a indiqué qu’au cours de cette 
période, 5.408 interventions ont été effec-
tuées à travers les différentes régions de la 
wilaya, dont 1.745 à la demande de 
citoyens et d’organismes. Ces interven-
tions ont permis de nettoyer 10.404 ava-
loirs du réseau d’assainissement et 8.244 
avaloirs et grilles du réseau d’évacuation 
des eaux pluviales. R. R.

AIDE AUX AGRICULTEURS VICTIMES DES INCENDIES 
Plus de 100 sinistrés concernés à El Tarf

PAS MOINS  de 102 personnes sinistrées à la suite des incendies 
de forêts et de cultures agricoles survenus dans la wilaya d’El Tarf 
au cours du mois de juillet dernier ont bénéficié d’aides finan-
cières, a appris l’APS, mardi, auprès des services de la wilaya. 
La même source a précisé que l’opération de remise des décisions 
d’octroi de ces aides a été lancée mardi en exécution des instruc-
tions des hautes autorités du pays et conformément aux directives 
du ministre de l’Intérieur, des Collectivités locales et des Trans-
ports, Saïd Sayoud. 
L’opération a été lancée officiellement au siège de la wilaya sous 

la supervision du wali, Mohamed Meziane, en présence des chefs 
de daïras concernés et des cadres de la wilaya. 
Elle s’inscrit, selon les services de la wilaya d’El Tarf, dans le 
cadre de la prise en charge des sinistrés des incendies de forêt et 
des pertes subies par les cultures agricoles dans la région au cours 
du mois de juillet 2026. 
Les services de la wilaya ont appelé les citoyens concernés à se 
rapprocher des services des communes de leur résidence pour 
recevoir leurs décisions d’attribution d’aides financières. 

R. R. 
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L’économie du Niger :  entre les importantes potentialités,  
les tensions géostratégiques au Sahel et les contraintes  

de gouvernance interne 
La forte pression 

démographique, les 
vulnérabilités climatiques et les 

poches d’insécurité dans 
certaines zones au Niger pèsent 
lourdement sur la situation du 
pays à fortes potentialités mais 
étant un enjeu géostratégique 

majeur au Sahel, au cœur d’une 
âpre compétition entre grandes 

puissances liés à ses 
importantes ressources 

naturelle 
 
1.-Situation géographique  et sécuritai-
re au Niger 
Le Niger qui   connaît l’une des crois-
sances démographiques les plus rapides au 
monde (autour de +3,9 % par an), avec une 
moyenne d’environ 7 enfants par femme.  
mais posant  d’importants défis de déve-
loppement est un pays enclavé d’Afrique 
de l’Ouest d’une superficie de 1 267 000 
km². Il partage un total de 5 697 km de 
frontières terrestres avec sept pays voisins 
Nigeria : 1 497 km (au sud), le Tchad : 1 
175 km (à l’est), l’Algérie : 956 km (au 
nord-ouest), le Mali : 821 km (à l’ouest), le 
Burkina Faso : 628 km (à l’ouest), la Libye 
: 354 km (au nord-est) et le Bénin : 266 km 
(au sud) e. Le Niger  connait de fortes ten-
sions sécuritaires  notamment au niveau de 
la  zone des trois frontières (Niger-Mali-
Burkina Faso) : épicentre le plus violent de 
la région, particulièrement dans la région 
de Tillabéri, où de nombreux affronte-
ments et attaques ciblent les civils et les 
forces armées .où face  à des risques élevés 
d’incursions djihadistes, de criminalité 
transfrontalière et de pressions sécuritaires 
constantes ,dont les dernières en date .est 
l›’attaque de Séguédine le 15 août 2026 
avec comme cibles le camp de la Garde 
nationale et un poste mixte (police, gen-
darmerie, douane) , près de la frontière 
libyenne revendiquée par le Mouvement 
patriotique pour la liberté et la Justice qui 
fait état de 15 militaires tués et de 7 bles-
sés, ainsi que d’importants dégâts maté-
riels et des prises d’armes et  plus tôt, le 
1er août 2026, une dizaine de soldats ont 
péri dans une attaque de Boko Haram près 
de N›Guigmi, dans le sud-est du pays. 
C’est face à ces tensions qu’a été fondée le 
16 septembre 2023 sous la forme d’un 
pacte de défense mutuelle (le pacte Lipta-
ko-Gourma), l› Alliance des États du Sahel 
(AES) formée par le Niger, le Mali et le 
Burkina Faso, puis érigée officiellement en 
confédération le 6 juillet 2024 qui   est une 
confédération souverainiste et militaire 
créée pour renforcer la sécurité, la défense 
mutuelle et la coopération économique 
entre ces trois nations sahéliennes . La coa-
lition  est constituée par une force unifiée 
de 5 000 hommes pour sécuriser les zones 
frontalières et lutter contre les groupes 
armés terroristes, avec assistance militaire 
mutuelle automatique en cas d’agression 
extérieure ou intérieur 
 
2.-Un PIB  faible qui ne correspond pas 
aux importantes richesses 
Le  Produit intérieur Brut PIB relativement 
faible est évalué en 2025 par la Banque 
mondiale  à environ 21,65 milliards de dol-
lars (USD), tiré essentiellement par  la pro-
duction pétrolière , l’agriculture et l’éleva-
ge  ce qui contraste avec ses importantes 
richesses naturelles. Le  sous-sol du Niger 
étant  l’un des plus riches d’Afrique subsa-
harienne, abritant d’importantes réserves 
d’uranium, l’une des plus grandes 

richesses du pays (notamment dans la 
région d›Arlit), le Niger se classant parmi 
les [principaux producteurs mondiaux , 
environ 336.OOO tonnes  de réserves 
d’uranium récupérables, ce qui le classe 
parmi les tout premiers détenteurs mon-
diaux (autour de 5% à 7% des réserves 
mondiales ;  des richesses en hydrocar-
bures  dont le  pétrole, l’une des plus 
grandes richesses du pays (notamment 
dans la région d›Arlit), avec environ 853 
millions de barils de réserves de pétrole 
prouvées et exploitées, avec des ressources 
potentielles globales estimées à plus de 9,5 
milliards de barils réparties dans ses 
grands bassins sédimentaires (notamment 
Kafra et le bassin occidental)., des   gise-
ments de gaz naturel largement sous-
explorés et moins documentés, avec des 
estimations provisoires  estimées à  24 mil-
liards de mètres cubes. A ce titre le 14 aout 
2026 le  forage d’exploration et d’exploita-
tion sur le permis de Kafra situé dans le 
nord du Niger, près de la frontière algé-
rienne mené par la filiale de Sonatrach et 
  une nouvelle raffinerie de pétrole de 
100 000 barils par jour, le gouvernement 
nigérien ayant  signé, le 15 août 2026, un 
accord avec le groupe canadien Zimar Inc 
,et son partenaire américain High Tech ( ce 
qui montre indirectement l’intérêt grandis-
sant des USA pour le Sahel  et  pour 
l’Afrique du Nord,  malgré leur retrait 
militaire du Niger )  pour un investisse-
ment total estimé à 1,9 milliard de dol-
lars, la  durée totale de l’accord a été fixée 
à 16 ans, dont trois ans pour la construc-
tion et treize ans pour l’exploitation. Le 
Niger possède d’importantes ressources 
aurifères, environ 2 500 kg (2,5 tonnes) 
principalement concentrées  dans le Lipta-
ko nigérien  et le Djado    l’exploitation 
reposant  à la fois sur une mine industriel-
le (la Société des mines du Liptako - SML) 
et sur plus de 230 sites d’orpaillage artisa-
nal qui font vivre une part importante de la 
population active et d’autres provinces 
métallogéniques, ainsi que d’autres mine-
rais  du charbon (à Anou-Araren), des 
phosphates, du fer, jusqu’à 2 milliards de 
tonnes selon certaines données officielles, 
mais elles restent à ce jour largement inex-
ploitées, de l’étain  notamment dans la 
région d’Agadez et le massif de l’Aïr 
comme à El Mecki, ainsi que des indices 
prometteurs de lithium, réserves environ  
 
3.  500.OOO tonnes 
3.-Quelques  indicateurs économiques 
de l’économie du Niger 
Entre  2024/ 2025,les  exportations du 
Niger ont atteint environ 1 592 milliards 
de FCFA au cours de 1,16 dollar un euro , 
2,80 milliards de dollars portées en grande 
partie par le pétrole brut (1144 milliards de 
FCFA)  et les importations à environ 1 214 
milliards de FCFA , 2,15 milliards de dol-
lars donc un léger excédent de al balane 
commerciale.  
Cependant  le référence étant la balance 
des paiements incluant  le mouvement des 
services et des capitaux, le déficit du 
compte courant (les transactions exté-
rieures courantes) du Niger s’est établi à 
environ 728,30 milliards de francs 
CFA (XOF), ce qui représente l’équivalent 
de près de 1,2 milliard de dollars 
US   .Concernant les échanges avec le 
continent Afrique, faute de statistiques 
fiables et de l’importance  du trafic infor-
mel , avec le seul Nigéria, elles  ont atteint 
2,8 milliards de dollars assistant à une 
consolidation avec  les pays voisins 
comme le Mali, le Burkina Faso et le 
constituant l’essentiel de ses flux régio-

naux.  Pour les pays  du Maghreb ,impor-
tations  plus exportations les  échanges 
entre l’Algérie  et  le Niger   sont évaluées  
à 26,96 millions de dollars , et dans ce 
cadre se pose se pose la réalisation  du 
gazoduc  transsaharien  Nigeria-Niger -
Algérie  -Europe,   non encore réalisés,. 
d’environ 800 à 841 kilomètres, corres-
pondant à la quasi-totalité de son tracé tra-
versant le pays., la réalisation de ce tron-
çon  et son financement ayant  été confiée 
à la compagnie algérienne Sonatrach, avec 
un lancement des préparatifs acté, en prin-
cipe  en 2026.  Les échanges   entre le 
Niger et le Maroc sont évalués à  26,8 mil-
lions de dollars ,  avec la Tunisie , 23,6 
millions de dollars  et la Libye 17,2 mil-
lions de dollars , étant négligeables avec la 
Mauritanie . Les principaux partenaires 
commerciaux du sont la France, premier 
client (environ 33 % des exportations, 
notamment l’uranium) suivi du Mali, du 
Nigéria, des Émirats arabes unis et de 
l’Afrique du Sud   et les  principaux four-
nisseurs (Importations)  sont la  Chine : 
premier fournisseur (environ 24 % des 
importations), la France, l’Inde, le Nigéria  
et l’Allemagne.. Quant aux autres indica-
teurs macro financiers et macroécono-
miques, en  2025,  le taux d’inflation 
annuel moyen au Niger s’est établi à envi-
ron 4,7 %  marquant une phase de défla-
tion après le pic de 9,1 % enregistré en 
2024 , cette baisse des prix ayant  été favo-
risée par les bons résultats de la campagne 
agricole et selon l›Institut National de la 
Statistique (INS)  le  taux de chômage des 
jeunes (15-35 ans) a atteint  30,9 % au qua-
trième trimestre 2025, en raison de l’im-
portance du travail informel   qui représen-
te environ 58 % à 60 % du PIB et englobe 
près de 98,5 % de l’emploi total du pays, 
constituant ainsi le véritable moteur de la 
vie quotidienne et des activités de subsis-
tance. À la fin décembre 2025, l’encours 
provisoire de la dette 
extérieure du Niger est estimé à environ 3 
173,39 milliards de francs CFA (FCFA), 
selon les données communiquées par le 
ministère des Finance  et le  taux d’endet-
tement du Niger  s’établit  bien qu’en bais-
se , 2023 , 52,5 % du PIB  en  2024,  44,5 
% du PIB et en 2025 s’établit à 43,2 % du 
Produit Intérieur Brut (PIB) , ce  ratio se 
situe largement en deçà du plafond com-
munautaire de 70 % fixé par les normes de 

l’UEMOA. En conclusion , l’Indice du 
développement du PNUD IRH pour 2025 , 
le Niger est classé 188e sur 193 pays (à 
égalité avec le Mali) avec un Indice de 
Développement Humain (IDH) de 0,419, 
 plaçant le pays dans la catégorie du déve-
loppement humain faible et parmi les der-
niers rangs où le  taux d’analphabétisme 
global parmi la population adulte et ado-
lescente reste très élevé, se situant autour 
de 68,9 %, l’analyse par tranche d’âge met 
tant en évidence d’importantes disparités 
générationnelles et de genre. Connaissant 
comme d’autres pays africains l’exode de 
cerveaux, bien que  statistiquement infé-
rieur à celui d’autres nations d’Afrique de 
l’Ouest,  fragilisant  des secteurs clés déjà 
en manque de ressources chroniques, pour 
  y remédier, des efforts sont tentées par la 
valorisation du savoir, le  Niger comptant 
 près d’une dizaine d’universités publiques 
ainsi que plusieurs instituts et établisse-
ments privés reconnus, parmi les deux plus 
importantes ,  l’Université Abdou Mou-
mouni (UAM) , environ 10 819e rang 
 mondial  et  l›African Development Uni-
versity 12 215e rang mondial, montrant 
qu’il reste un long parcours  pour amélio-
rer  la qualité de l’enseignement et la 
recherche pivot du développement.  Par 
ailleurs,   avec un fort taux d’endettement, 
le défi majeur pour le Niger pays à impor-
tantes potentialités est d’attirer les IDE 
pour suppléer à sa faible capacité de finan-
cement, condition de  la lutte contre le taux 
d’extrême pauvreté estimé à environ 50 % 
de la population par les institutions inter-
nationales, s’inscrivant dans une légère 
baisse par rapport aux pics de 52 % enre-
gistrés en 2023 sous l’effet de l’inflation et 
des crises régionales.  
En bref, le Niger dévoile un paradoxe qui 
touche bon nombre de pays d’Afrique, un 
pays riche en ressources naturelles mais 
une population extrêmement pauvre. Son 
avenir  sera de que les Nigériens voudront 
qu’il soit  car le Niger outre qu’il possède 
d’importantes potentialités pour un déve-
loppement durable, est un carrefour géos-
tratégique majeur au Sahel, au cœur d’une 
âpre compétition entre grandes puissances 
marquée avec de  nouveaux partenaires et 
des enjeux vitaux liés aux ressources natu-
relles et à la sécurité régionale dont le ter-
rorisme, les trafics organisés  et les 
flux migratoires. 
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JEUX MÉDITERRANÉENS TARENTE-2026 

Capitaliser sur l’élan d’Oran 2022 :  
Le nouveau défi du sport algérien 

L’Algérie prendra part à la 20e édition des Jeux méditerranéens, prévue du 21 août au 3 septembre à Tarente (Italie), avec une délégation 
de 248 athlètes, dont 151 messieurs et 97 dames, engagés dans 27 disciplines, avec l’ambition de confirmer la dynamique enclenchée 

lors de la précédente édition, organisée à Oran en 2022. 

A
vec une moyenne d’âge de 24,7 ans, 
les principales chances de médailles 
de la délégation algérienne devraient 

notamment se situer dans les disciplines 
individuelles, à l’image de l’athlétisme, de 
la gymnastique et de la boxe, considérées 
par le Comité olympique et sportif algérien 
(COA) comme des spécialités susceptibles 
de permettre aux représentants nationaux 
de décrocher de « bons résultats». 
« La mission ne sera pas facile «, a recon-
nu le président du COA, Abderrahmane 
Hammad, lors de la conférence de presse 
organisée avant le départ de la délégation, 
insistant sur la qualité de la concurrence et 
sur le niveau croissant des Jeux méditerra-
néens d’une édition à l’autre. M. Hammad 
a également souligné que les résultats 
obtenus à Oran-2022 constitueront une 
référence importante pour la participation 
algérienne à Tarente, aussi bien en termes 
de performances que de nombre de partici-
pants. « Pour les athlètes prenant part pour 
la première fois à ce rendez-vous, ces Jeux 
constitueront également une occasion 
d’acquérir de l’expérience et de se mesurer 
à des sportifs de haut niveau «, a-t-il ajou-
té. Afin d’atteindre ces objectifs, plusieurs 
athlètes de premier plan seront particuliè-
rement attendus à Tarente, à l’image de la 
championne olympique de gymnastique 
Kaylia Nemour,du demi-fondiste Djamel 
Sedjati (800 m), du spécialiste du triple 
saut Mohamed Yasser Triki, du nageur 
Jaouad Syoud et du judoka MessaoudDris. 
Ces représentants, auxquels s’ajoutent plu-
sieurs athlètes confirmés dans les diffé-
rentes disciplines, auront pour objectif de 
contribuer à améliorer le bilan algérien 
dans une compétition dont le niveau ne 
cesse de progresser. Aux JM-2026, l’athlé-

tisme sera représenté par 17 athlètes, dont 
deux dames, alors que le tir sportif comp-
tera également 17 représentants, dont six 
dames.  
Les luttes associées aligneront 14 athlètes, 
dont cinq dames, tandis que la boxe sera 
présente avec 12 pugilistes, dont six 
dames. Le judo et la gymnastique compte-
ront chacun 12 athlètes, avec respective-
ment quatre et six dames. L’escrime sera 
représentée par 11 athlètes, dont cinq 
dames, devant le karaté (10, dont quatre 
dames), l’aviron (8, dont trois dames), le 
badminton (8, dont quatre dames), le 
cyclisme (8, dont quatre dames), la 

pétanque (8, dont trois dames) et le canoë-
kayak (7, dont trois dames). L’Algérie par-
ticipera également aux épreuves de tennis 
de table (6 athlètes), de natation (5), de 
raffa (4, dont deux dames), de taekwondo 
(4, dont deux dames), d’haltérophilie (3) et 
de roller/skateboard (3). 
 
EN SPORTS COLLECTIFS,  
L’ALGÉRIE SERA ENGAGÉE DANS 
QUATRE DISCIPLINES. 
Le handball sera représenté par les sélec-
tions masculine et féminine, pour un total 
de 28 athlètes, tandis que le volley-ball ali-
gnera ses deux équipes nationales, avec 24 

athlètes. Les sélections masculine et fémi-
nine de basket 3x3 compteront 17 athlètes, 
alors que la sélection masculine U21 de 
football sera composée de 18 joueurs. 
La délégation algérienne sera conduite par 
Zoubida Bouyacoub, alors que l’escrimeu-
se Zahra Kahli et le volleyeur Mohamed 
Walid Abi Ayad auront l’honneur de porter 
le drapeau national lors de la cérémonie 
d’ouverture, prévue le 21 août. 
 Pour sa 16e participation aux Jeux médi-
terranéens, l’Algérie s’appuiera sur un pal-
marès riche de 293 médailles, obtenues 
depuis ses débuts à Tunis en 1967, dont 86 
en or, 76 en argent et 131 en bronze.

JEUX MÉDITERRANÉENS TARENTE-2026 
16è participation algérienne d’affilée pour écrire une nouvelle 

page de consécrations
LE SPORT  algérien enregistre, à l’occasion de la 20è édi-
tion des Jeux méditerranéens Tarente (21 août-3 sep-
tembre), sa 16è participation d’affilée à ces joutes spor-
tives rassemblant, dans un cadre  d’amitié et de fraternité, 
les athlètes des pays riverains de la Méditerranée. C’est 
lors de l’édition-1967 de Tunis que les sportifs algériens 
ont signé leur première apparition dans cette manifestation 
sportive méditerranéenne. Il s’agissait alors de la 5è édi-
tion des JM, après celles  d’Alexandrie (1951), Barcelone 
(1955), Beyrouth (1959) et Naples (1963). En 15 partici-
pations, un total de 293 médailles ont été remportées dont 
86 en or. Les lauriers d’or ont été remportées par les ath-
lètes de l’athlétisme (33 or), la boxe (22), le judo (7) et la 
natation (7). Viennent ensuite karaté (6), l’haltérophilie (5 
or), la gymnastique (1), l’escrime (1), badminton (1), lutte 
gréco-romaine, handball (1) et football (1). 
A Tunis, la première ville maghrébine à accueillir le JM en 
1967, les représentants algériens décrochent trois 
médailles de bronze, les toutes premières distinctions au 
palmarès algérien dans ces joutes  méditerranéennes. La 
première a été réalisée en boxe par Kaddour Aliane (+81 
kg) et les deux autres remportées en athlétisme par l’ath-
lète féminine, Rabea Ghezlane au lancer du poids (8,36 m) 
et au javelot (24,78 m). 
C’est à l’édition de Tunis-1967 que les athlètes féminines 
ont, pour la première fois, fait leur apparition aux jeux. 
C’était en athlétisme et en natation. Quatre ans plus tard, 
lors de l’édition d’Izmir-1971, l’Algérie engage 38 ath-
lètes dont 3 femmes, mais ne parvient à décrocher qu’une 
seule médaille de bronze par l’athlète Azeddine Azzouzi 

au 800 m avec un chrono de 1:48.2 centièmes. Une décep-
tion atténuée cependant par la désignation officielle d’Al-
ger, ville hôte de la 7è édition des JM avec 14 voix contre 
11 pour Split (Yougoslavie). 
  
ALGER-1975: PREMIÈRES MÉDAILLES D’OR  
ALGÉRIENNES, ORAN 2022, CELLE DE TOUS LES 
RECORDS 
 En 1975, les JM font leur escale à Alger. Plus de 2.000 
athlètes de 15 pays y ont concouru dans 18 disciplines. 
L’Algérie, pays hôte, a engagé 258 athlètes dont 39 fémi-
nines, récoltant 20 médailles (4 or, 7 argent,9 bronze). Les 
quatre médailles d’or historiques — les toutes premières 
remportées par l›Algérie aux JM — ont été réussies par les 
deux boxeurs Nini Hocine et Mohamed Missouri, le cou-
reur Boualem Rahoui (3000 m steeple) et l›équipe algé-
rienne de football, vainqueur en finale devant la France (3-
2 après prolongations). 
 La participation algérienne se poursuit ensuite avec des 
performances en dents de scie, allant de 12 médailles (Lat-
taquié-1987) à 32 médailles (la meilleure récolte de tous 
les temps obtenue à Tunis-2001). Aux jeux de Split-1979, 
l’Algérie récolte 16 médailles (1 or, 5 argent, 10 bronze) et 
se classe 8e sur 14 pays participants. A Casablanca, quatre 
ans plus tard, l’Algérie, engagée avec 172 athlètes dont 28 
dames) termine à la 9e place, avec 14 médailles (4 or, 3 
argent, 7 bronze) sur 16 pays participants. 
A Lattaquié en 1987, la récolte algérienne tombe à 12 
médailles (5 or, 3 argent, 4 bronze) ponctuée par une 10è 
place sur 16 pays participants. L’Algérie avait alors enga-

gé 69 athlètes dont 4 dames. Un sursaut d’orgueil des ath-
lètes algériens a été réalisé, successivement aux JM 
d’Athènes-1991, avec 17 médailles (9 or, 3 argent, 5 bron-
ze) et une 9è place sur 18 participants, puis à Languedoc-
Roussillon en 1993 avec 22 médailles récoltées (5 or, 6 
argent, 11 bronze) et une 9è place sur 19 participants et 
également à Bari-1997 avec 22 médailles ( 6 or, 8 argent, 
8 bronze) et une 7è place sur un total de 21 nations parti-
cipantes. Cependant, c’est à Tunis-2001 que l’Algérie a 
réalisé sa meilleure récolte, avec 32 médailles obtenues 
(10 or, 10 argent, 12 bronze) se classant au 8è rang sur 23 
participants. Une légère régression s’en est suivie quatre 
ans plus tard à Almeria-2005, avec 25 médailles (9 or, 5 
argent, 11 bronze) et une 11è place au classement général. 
A Pescara-2009, la récolte tombe à 17 médailles (2 or, 3 
argent, 12 bronze) assortie d’une 12è place au général sur 
23 participants. Les résultats s’améliorent, lors de l’édition 
suivante à Mersin-2013 où l’Algérie gagne 26 médailles 
(9 or, 2 argent, 15 bronze) et termine à la 12è place sur 24 
nations participantes. Lors de l’édition de Tarragone, pré-
vue en 2017 mais décalée à 2018, 13 médailles (2 or, 4 
argent, 7 bronze) sont obtenues par l’Algérie qui se classe 
13e sur 26 nations. Aux JM-2022 d’Oran, l’Algérie avait 
pris part à cette 19e édition avec 329 sportifs dont 193 
hommes dans 23 disciplines. Les athlètes algériens  ont 
réalisé la meilleure performance de l’histoire des partici-
pations depuis la première apparition en 1967, avec une 
moisson de 53 médailles (20 or, 17 arg, 16 brz), avec une 
quatrième place au classement général au tableau des 
médaille sur 26 pays participants. 
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 Coup de théâtre et nouvelles pistes 
pour le successeur de Petkovic 

La succession de Vladimir Petkovic à la tête de l’Algérie prend décidément des allures de véritable feuilleton. Alors que Paulo Bento et 
Félix Sánchez semblaient encore tenir la corde ces derniers jours, les deux pistes seraient désormais abandonnées. 

E
t la FAF serait repartie sur deux nou-
veaux profils de sélectionneur. Le cas 
de Félix Sánchez est probablement le 

plus spectaculaire. Un accord était quasi-
ment conclu avec l’ancien sélectionneur 
du Qatar et de l’Équateur. Il ne restait plus, 
en substance, qu’à finaliser la signature. 
Mais la FAF aurait finalement changé 
d’avis après avoir recueilli plusieurs 
retours jugés négatifs sur sa gestion 
humaine, sa communication et sa relation 
avec les joueurs, Des réserves avaient déjà 
circulé ces derniers jours autour du profil 
de l’Espagnol, pourtant longtemps consi-
déré comme l’un des favoris, et sur lequel 
beaucoup de supporters algériens s’étaient 
projetés. La FAF a finalement renoncé à 
Félix Sánchez alors qu’un accord était 
quasiment conclu et qu’il ne restait que la 
signature. La FAf a changé d’avis après 
avoir reçu des retours négatifs sur sa ges-
tion des joueurs et ses difficultés de com-
munication Autre retournement : Paulo 
Bento ne devrait pas non plus devenir le 
prochain sélectionneur des Fennecs, Le 
Portugais avait pourtant donné son accord 
à la FAF et semblait récemment avoir pris 
une longueur d’avance. Son expérience 
internationale plaidait pour lui : demi-fina-
liste de l’Euro 2012 avec le Portugal et 
huitième de finaliste du Mondial 2022 
avec la Corée du Sud. Mais là encore, le 
dossier n’ira finalement pas au bout. Selon 
la même source, les deux seraient disposés 
à quitter leur poste actuel pour prendre les 
commandes de l’Algérie. Leur identité n’a 
pas encore filtré. Dans le même temps, une 
autre rumeur a rapidement été démentie : 
Gustavo Poyet ne serait pas en discussion 

avec la FAF, contrairement à certaines 
rumeurs apparues récemment. Après 
Rafael Benitez, Tom Saintfiet, Walter 
Mazzarri, Stefano Pioli ou encore Igor 
Tudor en plus de Paulo Bento et Félix Sán-
chez, la liste des noms évoqués commence 

donc à devenir particulièrement longue. 
La FAF voulait initialement trancher rapi-
dement. Elle est finalement toujours en 
pleine réflexion. Une seule question 
demeure : qui sera finalement l’heureux 
élu ? 

Mardi, des rumeurs ont évoqué l’existence 
de négociations entre la Fédération algé-
rienne de football (FAF) et Gustavo Poyet. 
Ce dernier ferait, selon des rumeurs, partie 
des pistes sur laquelle la FAF travaille. 
Renseignement pris, le nom du technicien 
uruguayen ne figure pas dans les plans de 
l’instance fédérale. C’est un nom qui a 
surgi de nulle part. Certes, il parle espa-
gnol mais il n’a jamais fait de la liste des 
coach sur lequel le Collège technique 
national s’était penché il y a deux 
semaines de cela pour succéder à Vladimir 
Petkovic. A partir de là, bien que cette 
“information” soit relayée à large spectre, 
on est en mesure de noter qu’elle est… 
fausse. D’autant plus que ce dossier de 
sélectionneur est principalement piloté par 
Walid Sadi, président de la FAF. Celui qui 
est aussi ministre des Sports sait pertinem-
ment qu’il ne peut pas s’aventurer avec ce 
genre de profil. Poyet, reste sur des échecs 
significatifs depuis 2015 et son départ du 
banc de Sunderland FC. Pour ce qui est de 
son expérience en sélection, il a connu un 
seul passage. Il était aux rênes techniques 
de la Grèce entre 2022 et 2024 avec 8 
défaites en 20 match. Rien de bien 
fameux. Quant aux rapports qui le lient 
aussi à la Corée du Sud, ils sont dus au fait 
que son avant-dernière expérience d’en-
traîneur était avec le club sud-coréen de 
Jeonbuk Hyundai Motors. Ses représen-
tants ont certainement essayé de placer son 
CV sur la table de la Fédération locale 
(KFA). C’est pour dire que des agents et 
des intermédiaires veulent faire chauffer la 
piste Poyet. 
  

BAYER LEVERKUSEN 

Ibrahim Maza intouchable, sauf à deux 
conditions

DANS  la lignée des trajectoires données à 
Kai Havertz et Florian Wirtz, transférés 
respectivement vers Chelsea et Liverpool 
contre des montants colossaux, Bayer 
Leverkusen sait pertinemment qu’Ibrahim 
Maza représente le prochain joyau finan-
cier et sportif du club. Le jeune prodige 
international algérien a étalé toute l’éten-
due de son potentiel dès sa première saison 
au plus haut niveau européen, à la plus 
grande satisfaction de la direction du 
Werkself. Pour aborder au mieux cette 
nouvelle campagne en Bundesliga et tenter 
de réaliser un parcours marquant en Ligue 

Europa, le Bayer Leverkusen compte fer-
mement s’appuyer sur sa pépite de 20 ans. 
Maza est considéré comme un maillon 
central incontournable au sein du projet de 
la formation allemande. Aux côtés de 
cadres comme Mark Flekken, Edmond 
Tapsoba, Jarell Quansah, Patrik Schick et 
Christian Kofane, le meneur de jeu algé-
rien forme l’ossature de l’équipe, et la 
perspective d’un transfert cet été semble 
écartée. En effet, la direction de Leverku-
sen a fixé une ligne de conduite rigide 
concernant son international algérien. Les 
portes d’un départ ne s’ouvriront qu’en cas 

d’alignement parfait de deux conditions. Il 
faudrait d’une part qu’une proposition 
financière exceptionnelle et difficile à 
refuser soit transmise sur le bureau des 
dirigeants, et d’autre part que Maza expri-
me lui-même la volonté ferme de quitter le 
club. Sans la réunion de ces deux prére-
quis, le Fennec continuera d’illuminer la 
BayArena. 
À deux semaines de la fermeture de la 
fenêtre des transferts dans les grands 
championnats européens, la probabilité de 
voir Maza bouger demeure extrêmement 
faible. Sa deuxième saison sous les cou-

leurs du Bayer Leverkusen suscite d’im-
menses attentes et sera scrutée avec atten-
tion par les cadors continentaux comme 
Arsenal, Manchester City et FC Barcelo-
ne, déjà cités parmi les clubs intéressés. 

OM: Gouiri, un départ malgré lui ?
MALGRÉ  le souhait de Bruno Genesio de s’appuyer sur Amine 
Gouiri comme titulaire en attaque, l’Olympique de Marseille peut 
vendre l’attaquant algérien avant la fin du mercato estival, a indi-
qué L’Équipe dans son édition d’hier. Les grosses difficultés 
financières du club et une forte cote sur le marché pourraient for-
cer la direction olympienne à écouter les offres. À cet effet les 
représentants d’Amine Gouiri ont rencontré la direction sportive 
pour faire un point avant la dernière ligne droite du mercato esti-
val. D’après son entourage, il est dans le viseur de plusieurs clubs 
européens, en Espagne, l’Atlético Madrid et Villarreal FC qui ont 
coché son nom. Néanmoins les deux clubs ibériques ne passeront 
à l’action qu’une fois avoir cédé l’un de leurs attaquants, même si 
des discussions préliminaires ont déjà été entamées. Toujours en 

Espagne, le FC Séville, qui était très intéressé par le recrutement 
de l’attaquant algérien, s’est retiré de la course car le montant de 
l’indemnité réclamé par l’OM (évalué entre 25 et 30 millions 
d’euros) est hors de portée du club andalou.  En Série A, qualifié 
en Ligue des champions, Côme, qui est un sérieux prétendant 
pour le recrutement de l’attaquant algérien, attend que l’OM 
ouvre la porte à un départ pour transmettre une offre officielle. 
L’autre club transalpin qui serait intéressé par ses services est la 
Lazio Rome. À rappeler qu’en janvier dernier, la Juventus Turin 
avait songé à le recruter, mais depuis le club piémontais semble 
avoir abandonné cette piste. Enfin en Premier League, Everton 
garde un œil sur lui, indique la même source d’information. 
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D
ans la foulée de la conférence de 
presse autour de ses processeurs 
Ryzen AI Max+ 395 et des machines 

qui les ont adoptés, c'est l'un des parte-
naires d'AMD qui annonce la sortie d'un 
monstre pensé avant tout pour l'IA. 
 
EVO-X2 et Ryzen AI Max+ 395 
De son nom complet, Shenzhen GMK 
Technology Company, GMKtec est une 
entreprise chinoise spécialisée dans les 
mini-PC et qui dispose aujourd'hui d'un 
vaste catalogue. 
Un catalogue riche de solutions particu-
lièrement variées allant de machines aux 
dimensions minuscules comme le Nuc-
Box G5 que nous testions il y a quelques 
semaines à du plus imposant et, surtout, 
beaucoup plus musclé comme l'EVO-X2 
que GMKtec a introduit en mai dernier. 
Basé sur le Ryzen AI Max+ 395, ce mini-
PC est clairement une bête de course dans 
un écrin à faible encombrement. 
Le premier modèle d'EVO-X2 disponible 

profite bien sûr des 16 cœurs Zen 5 et des 
40 unités de calcul RDNA 3.5 du proces-
seur AMD, mais s'enorgueillit aussi d'une 
belle quantité de mémoire vive (64 Go) et 
de deux emplacements M.2 pour des SSD 
NVMe. Sur cette version, un SSD 1 To est 
livré et GMKtec insiste enfin sur la pré-
sence de ports USB4 pour plus de polyva-
lence. Hélas, depuis cette annonce réali-
sée un peu avant l'été, GMKtec n'a pas été 
en mesure de soutenir un approvisionne-
ment important. La faute en revient sans 
doute à AMD qui n'est pas capable de pro-
duire suffisamment de ses Ryzen AI 
Max+ 395, limitant les options de ses par-
tenaires. 
 
JUSQU'À TROIS EVO-X2 128GB POUR 
AFFRONTER LES LLM 
La conférence tenue il y a quelques jours 
par AMD semble justement avoir été pen-
sée pour remettre les pendules à l'heure : 
la marque américaine soutient ses parte-
naires et les puces vont être plus large-

ment disponibles, voilà sans doute le mes-
sage que voulait faire passer AMD. 
Reçu cinq sur cinq par GMKtec donc qui 
en plus de ce premier modèle d'EVO-X2 
annonce la disponibilité d'une variante 
clairement tournée vers « le concept de 
centre de supercalcul IA de bureau » que 
la firme de Shenzhen met en avant depuis 
plusieurs années maintenant. Simplement 
baptisée EVO-X2 128GB, la nouvelle 
machine est présentée comme « le pre-
mier mini-PC au monde capable de cal-
culs IA multi-nœuds pour les modèles à 
grande échelle ». Pour y parvenir, GMK-
tec met évidemment en avant le Ryzen AI 
Max+ 395 d'AMD ainsi que son EVO-X2 
128GB doté de – difficile de tromper – 
128 Go de mémoire vive. Mais ce n'est 
pas tout, GMKtec souligne la simplicité 
de mise en œuvre de combinaisons 
machines principale/secondaire via l'in-
terface USB4. Les deux machines doivent 
être dotées de 128 Go lesquels sont confi-
gurés différemment selon que le PC est la 

machine principale ou secondaire.  
Au travers d'un article publié sur son 
blog, GMKtec publie une solution pas-à-
pas afin de parvenir à une configuration à 
deux hôtes (solution de base) voire à trois 
hôtes (solution avancée) pour les utilisa-
teurs les plus exigeants. Deux solutions 
qui sont présentées comme économique 
de clustering multi-nœuds pour les LLM, 
(Large Language Model) toujours plus 
populaire.

TECH

Avec un Ryzen AI Max+ 395 et 128 Go de RAM, l'EVO-X2 
de GMKtec se pose en mini-PC taillé pour l'IA 

Cursor : cette faille de 
sécurité "critique" pourrait 
exposer votre code à des 
malwares - comment la 
corriger ? 

UNE FONCTION désactivée par défaut 
peut rendre les utilisateurs et leurs organi-
sations vulnérables aux commandes exé-
cutées automatiquement. Un nouveau 
rapport met à jour ce qu'il décrit comme 
"une faille de sécurité critique" dans Cur-
sor, la très populaire plateforme d'édition 
de code alimentée par IA. Le rapport, 
publié mercredi dernier par l'éditeur de 
logiciels Oasis Security, révèle que les 
référentiels de code de Cursor qui 
contiennent la configuration 
.vscode/tasks.json peuvent être chargés 
d'exécuter automatiquement certaines 
fonctions dès que les référentiels sont 
ouverts. Les pirates pourraient exploiter 
cette fonction d'exécution automatique 
par le biais de logiciels malveillants inté-
grés dans le code. 
 
Bugs en cascade 
"Cela peut entraîner la fuite d'informa-
tions d'identification sensibles, la modifi-
cation de fichiers ou servir de vecteur 
pour une compromission plus large du 
système, ce qui expose les utilisateurs de 

Cursor à un risque important d'attaques de 
la chaîne d'approvisionnement", écrit 
Oasis. Bien que Cursor et d'autres outils 
de codage alimentés par l'IA, tels que 
Claude Code et Windsurf, soient devenus 
populaires parmi les développeurs de 
logiciels, la technologie est encore truffée 
de bogues. Replit, un autre assistant de 
codage à base d'IA qui a présenté son 
nouvel agent en début de semaine, a 
récemment supprimé la totalité de la base 
de données d'un utilisateur. 
 
La faille de sécurité 
Selon le rapport d'Oasis, le problème est 
dû au fait que la fonction "Workplace 
Trust" de Cursor est désactivée par 
défaut.En principe, cette fonctionnalité 
est destinée à servir d'étape de vérifica-
tion pour les utilisateurs de Cursor, afin 
qu'ils n'exécutent que du code qu'ils 
connaissent et en lequel ils ont confiance. 
Sans elle, la plateforme exécutera auto-
matiquement le code qui se trouve dans 
un référentiel. Ce qui permettra à des 
acteurs malveillants de glisser subreptice-
ment des logiciels malveillants qui pour-
raient alors mettre en péril le système d'un 
utilisateur. Et, à partir de là, se répandre 
dans le réseau. 
 
La question Workspace Trust 
L'exécution d'un code sans la fonction 

Workplace Trust pourrait ouvrir "une voie 
directe vers un accès non autorisé avec un 
rayon d'action à l'échelle de l'organisa-
tion", a déclaré Oasis. 
Dans une déclaration à Oasis qui a été 
publiée dans le rapport, Cursor a déclaré 
que sa plateforme fonctionne avec Work-
place Trust désactivé par défaut, car il 
interfère avec certaines des fonctions 
automatisées dont les utilisateurs dépen-
dent régulièrement. 
"Nous recommandons d'activer Workspa-
ce Trust ou d'utiliser un éditeur de texte 
de base lorsque vous travaillez avec des 
référentiels soupçonnés d'être mal-
veillants", a déclaré l'entreprise. 
Cursor a également indiqué à Oasis qu'el-
le publierait bientôt des directives de 
sécurité concernant la fonction Workspa-
ce Trust. 
 
Comment rester protégé 
La solution consiste donc à activer la 
fonction Workplace Trust dans Cursor. 
Pour ce faire, ajoutez l'invite de sécurité 
suivante aux paramètres, puis redémarrez 
le programme 
:{"security.workspace.trust.enabled": 
true, 
"security.workspace.trust.Startup-
Prompt": "always"

GMKtec met les bouchées doubles autour de l'intelligence artificielle et des solutions à base de Ryzen AI Max+ 395 avec une machine 
surpuissante et très lourdement équipée. Attention au prix ! 

Les iPhone restent une 
cible privilégiée des 
logiciels espions 

L’ANSSI signale quatre vagues 
récentes de notifications. La preuve 
que l’industrie du logiciel espion est 
toujours vivace. 
Quatre ans après le scandale de l’es-
pionnage de personnalités françaises 
via le malware Pegasus, sans surprise, 
des attaques se poursuivent. Pour la 
quatrième fois de l’année, selon le 
décompte de l’Anssi, l’entreprise 
Apple a en effet averti des utilisateurs 
ciblés par des attaques menées avec un 
logiciel espion.Ces notifications, via 
un iMessage ou un courriel d’alerte, ne 
sont pas publiques. Mais elles ont visi-
blement été signalées à l’Anssi. 
L'agence a eu ainsi connaissance de 
quatre campagnes de notifications. 
Elles ont été menées au début du mois 
de mars, à la fin avril, fin juin, et donc 
début septembre.L’Anssi recommande, 
en cas de réception d’une telle notifica-
tion, de « contacter rapidement le Cert-
FR », son centre de veille et d’alerte, à 
des fins d’investigation. 
 
Des attaques « particulièrement 
sophistiquées » 
Ces attaques informatiques, menées 
avec des logiciels comme « Pegasus, 
Predator, Graphite ou Triangulation 
sont particulièrement sophistiquées et 
difficiles à détecter », remarque le 
Cert-FR. Mais elles intéressent évi-
demment les autorités.
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Pourquoi Perplexity s'attaque à Google Chrome  
et à Brave ‐ et oui, c'est sérieux 

L
orsque le Wall Street Journal a annon-
cé que la société d'IA Perplexity avait 
fait une offre non sollicitée de 34,5 

milliards de dollars en numéraire pour 
racheter le navigateur Chrome de Google, 
certains se sont demandés : "Est-ce que 
c'est sérieux ?" Oh, oui, c'est sérieux. 
Et The Information vient de sortir l'infor-
mation que Perplexity aurait également 
tenté de racheter le navigateur web Brave, 
édité par The Browser Co., pour 1 mil-
liard de dollars. Mais aussi que la société 
serait courtisée également par OpenAI. 
En fait, j'ai prédit que Perplexity essaie-
rait d'acheter le navigateur web le plus 
populaire au monde en mai. 
 
Les preuves étaient là 
Ce n'est pas que je sois un génie. Les 
preuves étaient déjà là. L'acquisition de 
Chrome offrirait à Perplexity un formi-
dable raccourci vers l'acquisition d'utili-
sateurs et améliorerait la collecte de don-
nées pour la publicité ciblée. 
Aujourd'hui déjà, Comet, le propre navi-
gateur web de Perplexity basé sur l'IA, est 
construit - comme tous les navigateurs 
web (dont Brave) à l'exception de Firefox 
- sur Chromium, l'ancêtre open-source de 
Chrome. Cela donnerait à Perplexity une 
longueur d'avance sur OpenAI, qui a ses 
propres projets de navigateur web doté 
d'IA. 
Perplexity n'a pas caché son désir de sur-
passer Google dans le domaine de la 
recherche. En ce qui me concerne, Per-
plexity est un meilleur moteur de 

recherche que Google. 
Certes, Aravind Srinivas, le PDG de Per-
plexity, a déjà déclaré que "Chrome 
devrait rester au sein de Google et conti-
nuer à être géré par Google". Mais si le 
ministère de la justice des Etats-Unis et 
les tribunaux forcent Google à se débar-
rasser de Chrome, que peut faire un PDG 
si ce n'est conclure le meilleur accord 
possible 
Comme le dit Srinivas dans sa lettre 
d'offre d'achat, la proposition est "conçue 
pour satisfaire une mesure antitrust en 
confiant Chrome à un opérateur indépen-
dant et compétent". 
Le juge fédéral chargé de l'affaire doit 
rendre une décision sur les mesures cor-
rectives dans l'affaire antitrust concernant 
les recherches sur Google en août. Il a 
déjà mis sur la table la cession de Chrome 
par Google. Il accuse également Google 
d'être "en position de monopole et qu'il a 
agi pour maintenir son monopole". 
 
Les investisseurs en capital-risque 
soutiendront l'offre 
Selon Reuters : "L'offre de Perplexity 
s'engage à maintenir le code du naviga-
teur sous-jacent appelé Chromium en 
open source, à investir 3 milliards de dol-
lars sur deux ans et à ne pas modifier le 
moteur de recherche par défaut de Chro-
me." 
Cette offre de plusieurs milliards de dol-
lars représente près du double de la der-
nière évaluation de la valeur de Perplexi-
ty. Toutefois, Perplexity a déjà déclaré 

que plusieurs grands investisseurs en 
capital-risque soutenaient son offre. Bien 
qu'aucun nom n'ait été cité, Perplexity 
bénéficie d'un soutien substantiel de la 
part d'Accel, de Softbank et de Bessemer, 
ainsi que de partisans tels que Nvidia et 
Jeff Bezos. Aucune de ces entités ne 
rechignerait à investir quelques milliards 
ici ou là, en particulier pour un produit 
aussi précieux que Chrome. 
En outre, si vous connaissez l'histoire des 
entreprises, ce ne serait pas la première 
fois qu'une petite société achète une pro-
priété beaucoup plus importante. Par 
exemple, l'acquisition d'EMC par Dell 
Technologies, suivie d'une fusion inver-
sée avec VMware, a été une opération 
bien plus importante, d'un montant de 67 
milliards de dollars. 
 
Perplexity attire l'attention 
Certains experts ont suggéré que Per-
plexity voulait juste attirer l'attention. 
Mark Gurman, rédacteur en chef de 
Bloomberg, a tweeté : "Google Chrome 
ne vaut pas 35 milliards de dollars, et 
encore moins 3,5 milliards de dollars, 
sans la base d'utilisateurs de Google. Les 
navigateurs sont complètement banalisés 
et leur technologie de base est open sour-

ce. C'est un véritable casse-tête". 
D'autres, comme Alon Yamin, cofonda-
teur et PDG de Copyleaks, une start-up 
spécialisée dans la vérification de conte-
nu basée sur l'IA, ont déclaré que l'opéra-
tion était parfaitement logique. 
"L'offre de 34,5 milliards de dollars de 
Perplexity AI pour Chrome est plus 
qu'une tentative d'acquisition audacieuse. 
C'est un signal que le contrôle du naviga-
teur est en train de devenir l'une des fron-
tières les plus précieuses de l'ère de l'IA. 
Quiconque possède la passerelle vers le 
web exerce une influence considérable 
sur la manière dont l'information est 
accessible, hiérarchisée et fiable." 
Google ne veut pas vendre Chrome et fait 
appel de la décision antitrust. Toutefois, 
les tribunaux pourraient ne pas lui laisser 
le choix. 
 
Que va t-il se passer ensuite ? 
Je soupçonne que si d'autres sont d'accord 
avec Yamin, nous pourrions assister à une 
guerre d'enchères pour Chrome. 
Après tout, Nick Turley, chef de produit 
de ChatGPT, a déclaré en avril que si 
Google était contraint de vendre Chrome, 
OpenAI serait intéressé. 
 
Perplexity fait une offre de 34,5 milliards 
de dollars pour acheter le navigateur 
Chrome de Google. 
L'accord donnerait à Perplexity une porte 
d'entrée sur le web piloté par l'IA. 
L'offre de Perplexity pourrait déclencher 
une guerre des enchères.

Perplexity a fait une offre d'achat 
de 34,5 milliards de dollars pour 

s'offrir le navigateur web de 
Google. Et d'autres acteurs des 

navigateurs web sont également 
courtisés. Voici pourquoi. 

 

Gemini intègre deux des 
meilleures fonctionnalités 
de ChatGPT 
SI LA CONFIDENTIALITÉ des données 
est importante pour vous, vous devez 
connaître les changements apportés à 
Google Gemini. 
Vous pouvez désormais consulter vos 
conversations passées avec le chatbot 
Gemini pour des réponses plus personna-
lisées. Google a également ajouté une 
fonctionnalité de conversation temporaire 
et de nouveaux paramètres de contrôle 
des données. Tout le monde, y compris les 

utilisateurs gratuits, peut profiter de ces 
options. 
 
Réponses plus personnalisées 
L'utilité de l'IA dépend des informations 
qu'elle fournit. Par conséquent, l'ingénie-
rie des requêtes est essentielle à la réussi-
te d'un chatbot. Cependant, ce processus 
peut souvent prendre du temps, surtout si 
vous travaillez sur un projet à long terme 
; réexpliquer votre contexte à chaque fois 
peut s'avérer fastidieux. 
Désormais, Gemini peut consulter vos 
conversations passées pour en apprendre 
davantage sur vous au fil du temps et pro-

duire des réponses plus personnalisées. 
Par exemple, si je révèle avoir un York-
shire de 7 kilos dans une conversation et 
que je demande à quels jeux je devrais 
jouer avec lui dans une autre, sa race et 
son poids seront pris en compte sans que 
j'aie à me répéter.  
Cela fonctionne de la même manière que 
la fonctionnalité mémoire de ChatGPT, 
lancée en avril. Idem pour Claude d'An-
thropic qui en a également hérité cette 
semaine. 
Pour Gemini, cette fonctionnalité sera 
déployée dans les prochaines semaines. 
Google précise que l'expérience est 

d'abord limitée au modèle 2.5 Pro dans 
certains pays, et qu'elle sera étendue à la 
version 2.5 Flash dans les semaines à 
venir. 
Il est important de noter que l’option est 
activée par défaut, mais si vous ne sou-
haitez pas que Gemini mémorise ou réfé-
rence vos conversations passées, vous 
pouvez la désactiver dans les Paramètres. 
Pour ce faire, dans l'application Gemini, 
accédez à Paramètres, Contexte personnel 
et Vos conversations passées avec Gemi-
ni, où vous pouvez activer et désactiver le 
paramètre, comme indiqué dans l'image 
ci-dessous.
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Dimanche soir, Sam Van 
den Abeele s’est rendu 
compte que quelque 

chose clochait dans la prairie 
située derrière chez lui. “Nor-
malement, une quinzaine de 
vaches s’y promènent toujours, 
mais je les entendais meugler 
sans arrêt”, explique-t-il. “Ma 
sœur avait déjà vu la veille 
qu’une vache était tombée 
dans le puits, mais elle avait 
réussi à en sortir elle-même.” 
Le puits étant à peine visible 
depuis le jardin, le pilote de 
drone de 35 ans a décidé d’en-
voyer son appareil dans les airs 
à la tombée de la nuit. “Au 
début, je ne voyais pas bien les 
animaux. Mais lorsque le 
drone s’est trouvé au-dessus du 
puits, j’ai soudainement vu 
treize vaches les unes à côté 

des autres.” 
 
“Elles ont dû y rester quatre 
heures” 
Les images prises par Sam sont 
assez étonnantes. Les vaches 
semblent regarder droit vers la 
caméra. “Elles sont toujours 
très curieuses”, sourit-il. 
“Quand je taille la haie à la 
maison, elles viennent aussi 
voir ce que je fais. Là, on 
voyait le reflet de leurs yeux 
pendant qu’elles regardaient le 
drone.” 
Sam a immédiatement envoyé 
les photos à sa voisine, pro-
priétaire du pré. Celle-ci a 
averti le propriétaire des 
vaches. Peu après, les pom-
piers sont arrivés, accompa-
gnés d’une équipe spécialisée 
dans le sauvetage d’animaux. 

“Depuis mon jardin, je pouvais 
tout suivre. Ils ont fait appel à 
plusieurs équipes. Finalement, 
l’agriculteur a creusé une pente 
afin que les vaches puissent 

sortir du puits une par une. Au 
total, elles ont facilement dû y 
rester quatre heures.” 
“Je n’aurais jamais pensé que 
mon drone aiderait un jour à 
sauver des vies animales. C’est 
sans aucun doute la chose la 
plus extraordinaire que j’ai 
vécue avec lui”, conclut Sam.

Deux amis ont accroché 
une fausse affiche 
d’eux-mêmes dans 
McDonald’s ! 

JEHV MARAVILLA, un étudiant de 
l’Université de Houston âgé de 21 
ans, et son ami Christian Toledo, 25 
ans, tous deux origaire du Philippine, 
se sont rendu compte qu’il n’y avait 
pas de personnes asiatiques dans les 
affiches disséminées autour de leurs 
Mcdonald’s locaux à Pearland, au 
Texas, alors, ils ont décidé de prendre 
les choses en main. Ils ont organisé 
une séance photo en utilisant une 
minuterie pour les photographier en 
train de manger des produits de 
McDonald’s, il ont ensuite édité la 
photo et l’ont commandée en ligne 
pour une somme 84,99 dollars. Le 
résultat est époustouflant. Après avoir 
accroché la photo dans leur McDo 
local, Jehv a publié un article avec la 
photo sur Twitter qui a été retweeté 
plus de 150 000 fois et a aimé plus de 
590 000 fois.  Le restaurant local 
McDonald’s semble bien aimé ce qui 
s’est passé et a déclaré: « Nous 
sommes fiers de souligner la diversité 
dans tous les aspects de nos restau-
rants. Nous applaudissons la créativi-
té de ces étudiants et espérons les 
revoir bientôt dans nos restaurants. » 
 
Le miel peut être mortel 
pour les bébés qui sont 
âgés de moins d’un an ! 

BIEN que le miel ait beaucoup de 
bienfaits pour la santé, il ne devrait 
pas être donné à des nourrissons de 
moins d’un an en raison du risque de 
botulisme infantile. Les bébés de 
moins d’un an n’ont pas un système 
digestif complètement mûri et sont 
sensibles à l’intoxication alimentaire 
au botulisme.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

UN VAUTOUR refusant de bouger de l’aile d’un avion en 
attente de décollage sur l’île grecque de Crète a dû être 
retiré de force, afin d’éviter d’éventuels dommages à 
l’appareil, a rapporté lundi un journal local. 
Le quotidien Patris a indiqué que l’incident s’est produit 
tard dimanche à l’aéroport d’Héraklion, en Crète, 
lorsque les pompiers ont été appelés pour enlever le 
rapace. Le quotidien publie une image où l’oiseau de 
grande envergure est blotti dans une veste tenue par un 
pompier. 
 
L’article ne précisait pas vers quelle destination se diri-
geait le vol. 
Le vautour a ensuite été placé dans une caisse en bois et 
transféré au musée d’histoire naturelle de l’île pour y 

recevoir des soins, assure le journal crétois. 
Les oiseaux sont régulièrement aspirés dans les moteurs 
d’avion, provoquant parfois de graves accidents. 
La semaine dernière, le Conseil national de la sécurité 
des transports des États-Unis a indiqué que des restes 
d’oiseau avaient été retrouvés dans le moteur d’un avion 
Ryanair lors d’un vol entre la Grèce et l’Allemagne le 10 
juillet, lorsqu’une pale s’était détachée, brisant un hublot 
et aspirant partiellement un passager vers l’extérieur. 
Quatre collisions présumées avec des oiseaux sur le 
moteur de l’avion avaient été signalées par les équipages 
au cours des 12 mois précédant l’accident, mais aucun 
dommage n’avait été constaté lors des opérations de 
maintenance ultérieures, précise le rapport du Conseil 
américain de la sécurité des transports.

“Je n’aurais jamais pensé 
que mon drone aiderait un 
jour à sauver des vies ani-

males.” Ce qui a commencé 
par des meuglements inhabi-
tuels derrière la maison de 
Sam Van den Abeele, à Lo-

Reninge (Flandre occidenta-
le), s’est terminé par une 

incroyable opération de sau-
vetage. Grâce à son drone et 
à l’aide de plusieurs équipes 

de pompiers, treize vaches ont 
pu être sauvées d’un puits de 
trois mètres de profondeur.

Un vautour “retiré de force” de l’aile d’un avion avant le décollage  
en Grèce 

Un pilote de drone découvre treize 
vaches coincées dans un puits de trois 
mètres de profondeur 

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant

Pendant six mois, cette famille évitait de payer le péage sur l’autoroute grâce à «la technique la plus simple qui soit» 
TROIS conducteurs anglais ont été interceptés dans le Doubs. Ils avaient trouvé le moyen - illégal - d’économiser pas moins de 3 000 € de péage… Qu’ils doivent maintenant rem-
bourser au gérant de l’autoroute. Il vaut mieux ne pas s’inspirer de cette astuce parce qu’elle risque de vous coûter cher : une famille anglaise qui levait manuellement les barrières 
de péage, a été interceptée, à Saint-Maurice-Colombier, dans le Doubs. Un préjudice de 3 000 € lui est reproché. 
Il vaut mieux ne pas s’inspirer de cette astuce parce qu’elle risque de vous coûter cher : une famille anglaise qui levait manuellement les barrières de péage, a été interceptée, à 
Saint-Maurice-Colombier, dans le Doubs. Un préjudice de 3 000 € lui est reproché. 
 
Après avoir échappé aux autorités pendant six mois, ils sont pris en flagrant délit 
Cette famille était recherchée depuis au moins six mois par l’APRR, le gérant d’autoroutes français. La société avait en effet repéré la stratégie de ces automobilistes : trois conduc-
teurs anglais d’une même famille avaient pris l’habitude d’échapper aux péages, dans l’est de la France. « Ils utilisaient la technique la plus simple qui soit », explique l’escadron 
départemental de contrôle des flux (EDCF) du Doubs, chargé de l’affaire, cité par la chaîne France 3 Bourgogne-Franche-Comté.
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Un "Tchernobyl silencieux": comment l'assèchement de la 
mer d'Aral a durablement marqué la Terre 

L'assèchement de la mer d'Aral, en 
Asie centrale, n'a pas seulement 
été une catastrophe écologique. Il 

a aussi affecté le mouvement des roches 
des dizaines de kilomètres sous la surface 
de la Terre, selon une étude publiée 
lundi."Il semble que l'humanité ait pertur-
bé la tectonique des plaques juste pour 
améliorer les rendements de coton!", résu-
me Simon Lamb, chercheur en géos-
ciences à l'Université de Wellington (Nou-
velle-Zélande) dans un article accompa-
gnant la publication de cette étude dans 
Nature Geoscience. 
Située à cheval entre le Kazakhstan et 
l'Ouzbékistan, la mer d'Aral était jusqu'à 
la fin des années 1950 le quatrième plus 
grand lac du monde. 
Le détournement de ses deux affluents, le 
Syr-Daria et l'Amou-Daria, principale-
ment pour la culture du coton et du riz 
sous l'Union soviétique, l'a transformé 
essentiellement en désert de sable et de 

sel. Entre 1960 et 2018, sa surface a dimi-
nué de 90% et son volume de 93%.  
Un "Tchernobyl silencieux" qui a eu "de 
profonds impacts écologiques et écono-
miques", tuant de nombreuses espèces 
animales et mettant pratiquement fin aux 
activités humaines, rappellent les auteurs 
de l'étude.  
Selon qui les conséquences de ce désastre 
ne se sont pas seulement limitées à la sur-
face de la Terre, mais se font également 
sentir dans les profondeurs de notre planè-
te. 
 
1.000 milliards de tonnes d'eau  
évaporées en quelques décennies 
Teng Wang, maître de conférences à 
l’École des sciences de la Terre et de l'es-
pace de l'Université de Pékin, et ses col-
lègues ont analysé la déformation du sol 
dans le bassin de la mer d'Aral entre 2016 
et 2020. 
Grâce à des radars, ils ont mesuré avec 

une précision millimétrique les diffé-
rences de position du sol lors de passages 
répétés au-dessus de la zone des satellites 
Sentinel-1 du programme européen 
Copernicus.  
Avant que la mer d'Aral ne rétrécisse, le 
poids de l'eau était suffisamment impor-
tant pour faire s'enfoncer la croûte ter-
restre en dessous. 
En quelques décennies seulement, 1.000 
milliards de tonnes d'eau se sont évapo-
rées. Les scientifiques s'attendaient donc à 
ce que la croûte "rebondisse" pendant que 
le lac s'asséchait, "comme un ressort com-
primé qui a été relâché", explique M. 
Lamb. Mais M. Wang et ses collègues ont 
constaté que l'ancien lit du lac continuait 
depuis à s'élever à un rythme moyen d'en-
viron 7 millimètres par an, même après 
son assèchement.  
Et cette élévation est observée sur une 
large zone s'étendant jusqu'à 500 km du 
centre originel de la mer. 

Selon leurs simulations, l'explication du 
phénomène se trouve à plus de 150 km 
sous la surface, dans l'asténosphère, une 
couche du manteau située sous la croûte 
rigide de la Terre. La roche chaude s'y 
déforme lentement sous la pression, fai-
sant bouger les plaques tectoniques qui 
flottent au-dessus. 
Du temps de sa splendeur, la longue pres-
sion exercée par la mer d'Aral a déplacé 
une partie de l'asténosphère.  
Devenue un fluide extrêmement visqueux, 
cette roche est maintenant en train de 
revenir à l'emplacement qu'elle occupait 
avant l'existence du lac, à une vitesse 
comparable au mouvement des plaques 
tectoniques. Et elle continuera ainsi pen-
dant de nombreuses décennies. 
Ces résultats montrent comment l'activité 
humaine peut influencer la Terre jusque 
dans le manteau supérieur et, par consé-
quent, provoquer des changements à la 
surface, concluent les auteurs.

Le glissement 
exceptionnellement 
précoce du vortex polaire 
aurait été causé par une 
"perturbation majeure" 
UN "RÉCHAUFFEMENT brutal de la stra-
tosphère" a inversé la direction des vents 
qui composent le vortex polaire de l'hémi-
sphère nord, selon l'Agence américaine 
d'observation océanique et atmosphérique 
(NOAA).  
Le vortex s'est temporairement écarté de 
l'Arctique en direction de l'Europe (Live 

Science). Le vortex polaire arctique est un 
"cercle de vents forts et froids" qui se 
forme naturellement au-dessus du pôle 
Nord. Présent en permanence, il se renfor-
ce toutefois chaque hiver en raison d'une 
redistribution de la chaleur depuis les tro-
piques, expliquent nos confrères du média 
de vulgarisation Live Science (4 avril 
2025).  
Cette année, le vortex polaire a commen-
cé à dévier de sa trajectoire le 9 mars, 
lorsque ses vents violents ont soudaine-
ment cessé de souffler d'ouest en est pour 
souffler dans la direction opposée. Si cette 
inversion se produit certes chaque année, 
l'Agence américaine d'observation océa-
nique et atmosphérique a néanmoins fait 
remarquer dans un récent article de blog 
que celle-ci s'était produite 
 
Des ondes atmosphériques à grande 
échelle 

Pendant l'hiver, les vents qui composent le 
vortex polaire soufflent d'ouest en est. Au 
printemps, lorsque l'inclinaison de la 
Terre change et que le pôle Nord reçoit 
plus de lumière du soleil, la direction des 
vents change pour souffler d'est en ouest. 
Or, ces vents sont situés dans la strato-
sphère, une couche de l'atmosphère qui 
s'étend entre 10 et 50 kilomètres au-des-
sus de la surface terrestre.  
Ainsi, des phénomènes de "réchauffement 
stratosphérique brutal" peuvent occasion-
nellement "perturber" le vortex polaire, 
relate Live Science. Cela se produit 
notamment lorsque des ondes atmosphé-
riques à grande échelle, appelées "ondes 
de Rossby", sont poussées dans la strato-
sphère depuis le bas, déclenchant des pics 
de température soudains et "déferlant" sur 
le vortex polaire telles des "vagues dans 
l'océan". 
 

Un vortex polaire K.O. ? 
L'année dernière, ce réchauffement strato-
sphérique impromptu avait également 
frappé le vortex polaire, inversant ses 
vents au début du mois de mars, mais le 
vortex s'était ensuite rétabli. Tandis que 
cette fois-ci, "le vortex ne semble pas sus-
ceptible de reprendre pied", comparent les 
experts de la NOAA. 
Par ailleurs, en 2025, le vortex polaire 
inversé s'est "éloigné du pôle" et rappro-
ché de l'Europe du Nord. Les dernières 
prévisions indiquent qu'il est peu probable 
qu'il revienne à sa position normale, ni 
qu'il retrouve sa force hivernale. 
Il est donc probable qu'il se dissipe au-
dessus du vieux continent, apportant par 
conséquent des "températures inférieures 
à la moyenne en Europe du Nord" mais 
également "dans certaines parties de 
l'Asie et dans l'est des États-Unis."

Dès 1970, la mer d'Aral avait perdu 90% de sa superficie initiale, causant un des plus grands désastres écologies du XXème siècle. Les 
scientifiques étudient comment l'assèchement de la mer d'Aral a provoqué des perturbations géologiques profondes, bien au-delà de la 

surface terrestre. 
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LA GÊNE OCCASIONNÉE par les bou‐
tons de fièvre n'est pas une fatalité. 
Savoir reconnaître leurs signes annon‐
ciateurs pour agir le plus tôt possible est 
la clé. Découvrez les solutions naturelles 
existantes pour anticiper leur appari‐
tion, limiter leurs effets indésirables, 
leur durée et… retrouver le sourire ! 
Régulièrement, un bouton apparaît sur 
le bord externe de votre lèvre, toujours 
du même côté, et entraîne gêne, picote‐
ments, voire une sensation de douleur. 
Il s'agit d'un bouton de fièvre dont, fort 
heureusement, les implications ne sont 
pas graves pour la santé. Pour autant, 
celui‐ci étant disgracieux et incommo‐
dant, on se passerait bien de sa présen‐
ce ! 
Reconnaître les premiers signes pour 
agir vite 
Certaines périodes sont propices à l'ap‐
parition d'un bouton de fièvre. Les plus 
courantes sont les épisodes de stress, 
d'anxiété et de grande fatigue, qui ont 
pour effet de baisser l'immunité, ce qui 
favorise leur poussée. Mais d'autres fac‐
teurs tels que l'exposition au soleil, les 
changements hormonaux ou de saison 

peuvent aussi en être la cause. 
Savoir reconnaître les signes précur‐
seurs, qui apparaissent entre six heures 
et deux jours avant l'arrivée du bouton, 
est essentiel pour agir le plus tôt pos‐
sible. Ces derniers revêtent différentes 
formes dont des picotements, des 
démangeaisons, une sensation de cha‐
leur, de tension localisée. 
La lèvre peut aussi rougir et légèrement 
enfler.  Dès l'apparition de ces signes, il 
faut agir ! En intervenant précocement, 
il est possible d'enrayer la poussée du 

bouton de fièvre et ainsi de diminuer ses 
effets indésirables ainsi que sa durée. 
 
Au lieu de cacher votre sourire… 
adoptez le réflexe des huiles  
essentielles ! 
Pour limiter l'apparition des boutons de 
lèvre, l'une des premières solutions est 
d'avoir une bonne hygiène de vie. Il est 
recommandé de prendre soin de son 
sommeil pour éviter une trop grande 
fatigue ; de pratiquer une activité 
relaxante pour réduire son niveau de 

stress et d'anxiété ; d'adopter une ali‐
mentation équilibrée pour renforcer 
son système immunitaire. Malgré toutes 
ces précautions, le redouté bouton 
apparaît ? Il est possible d'agir locale‐
ment !  
Vos meilleures alliées sont les huiles 
essentielles, qui préviennent et soula‐
gent. Parmi elles, le Ravintsara est utili‐
sé comme purifiant et énergisant ; le 
Niaouli est apprécié pour ses propriétés 
tonifiantes et apaisantes ; le Tea tree est 
plébiscité en tant qu'antibactérien. La 
Menthe poivrée, quant à elle, procure un 
effet froid, apaisant ainsi les sensations 
de douleur grâce au menthol qu'elle 
contient, et la Lavande a des vertus 
réparatrices et apaisantes. 
Les Laboratoires Ineldea, experts en 
produits de santé naturelle, ont déve‐
loppé la gamme Olioseptilâ qui propose 
des complexes prêts à l'emploi, dont le 
Gel Labial –  Boutons de lèvres. Sa com‐
position associe les vertus des cinq 
huiles essentielles citées à l'extrait 
d'Aloe Vera, qui soulage et répare la 
peau. Immédiatement rafraîchissant, le 
Gel Labial apaise dès la première utilisa‐
tion. Et si on prenait soin de soi avec 
naturel ?

BIEN-ÊTRE

Boutons de fièvre : adoptez les bons réflexes 

La protéine C-réactive (CRP) est syn-
thétisée par le foie quand il y a une 
inflammation dans l'organisme. On la 

mesure par prise de sang. 
La protéine C-réactive (CRP) est un mar-
queur biologique. Il s'agit d'une protéine 
que l'on peut doser au moyen d'une prise 
de sang afin de rechercher une inflamma-
tion ou une infection dans l'organisme. 
Autrement dit, cette protéine apparaît 
quand il y a une réaction inflammatoire. 
D'autre part, mesurer son taux dans le sang 
permet de surveiller la bonne réponse à un 
traitement.  
 
Quelle est la définition de la protéine 
C-réactive (CRP) ? 
L'inflammation est une réaction immuni-
taire à un agent infectieux comme une bac-
térie ou d'une réponse immunitaire déré-
glée et excessive. La protéine C-réactive 
est une protéine libérée par le foie en cas 
d'inflammation aiguë ou chronique dans 
l'organisme, qu'elle soit accompagnée 
d'une infection bactérienne ou virale, ou 
non. En réponse à une agression, elle peut 
rapidement atteindre un taux très élevé. 
Quelles sont les causes d'une CRP élevée 
ou haute ? 
Un taux supérieur à 6 mg/L doit donner 
lieu à une surveillance. "Le taux de la CRP 
est d'autant plus élevé que l'infection ou 
l'inflammation est grave. Par exemple, 
dans le cas d'une petite infection, l'éléva-
tion de la CRP sera discrète à modérée", 
précise le Pr Patrick Marcellin, hépato-
logue à l'hôpital Beaujon (Paris). Son taux 
augmente juste avant l'inflammation 
(moins de 24 heures) et baisse une fois que 
l'inflammation est soignée. Une CRP éle-
vée indique la présence d'une réaction 
inflammatoire. Son origine peut être mul-
tiple : 
Une infection bactérienne 
Une infection virale chronique 
Une maladie auto-immune 
Une pathologie rhumatologique 
Un trouble digestif 
Un traumatisme 
Un infarctus du myocarde 
 
CRP augmentée : quand s'inquiéter ? 
Un taux supérieur à 6 mg/L doit donner 
lieu à une surveillance. Une légère éléva-
tion laisse à penser qu'il s'agit d'une infec-
tion banale, passagère et sans gravité. Si la 
hausse de la CRP est causée par une infec-
tion bactérienne, une prescription d'anti-
biotiques peut parfois suffire à soigner l'in-
fection et à faire baisser le taux de CRP. 
"Mais inutile de s'imaginer le pire, il est 
nécessaire d'attendre des examens complé-

mentaires pour connaître l'origine précise 
de l'inflammation. Ainsi, il faudra 
reprendre l'examen clinique (interrogatoi-
re, analyses complémentaires) pour recher-
cher la maladie (pathologies digestives, 
infections virales chroniques, pathologies 
rhumatismales...) responsable de ces 
symptômes", tient à rassurer le spécialiste.  
 
Quel est le taux normal de la protéine 
C-réactive ? 
Le taux normal de la CRP doit être infé-
rieur à 6 mg/L. Il peut être un plus élevé 
chez certaines personnes fumeuses ou en 
surcharge pondérale. Il peut également être 
modérément élevé lors d'une grossesse. 
Enfin, les normes peuvent être légèrement 
modifiées en fonction des techniques utili-
sées de chaque laboratoire, elles vous 
seront toutefois mentionnées sur la feuille 
de résultats.  
Ce test, à lui seul, ne permet pas de définir 
la cause de l'inflammation. 
Indications : quand faire un dosage de la 
protéine C-réactive ? 
Mesurer le taux plasmatique de la protéine 
C-réactive permet de rechercher une éven-
tuelle pathologie infectieuse ou inflamma-
toire (comme la polyarthrite rhumatoïde, 
une septicémie, un abcès, une colite 
(inflammation du colon), une myocardite 
(inflammation du cœur)...) chez des 
patients qui se plaignent de symptômes qui 
persistent et évocateurs d'une inflamma-
tion (rougeurs, gonflement, douleur, sensa-
tion de chaleur, mais aussi fièvre, troubles 
du sommeil...).  
Toutefois, "ce test, à lui seul, ne permet pas 
de définir la cause de l'inflammation. Pour 
cela, le patient doit avoir recours à des exa-
mens complémentaires en fonction du 
contexte clinique (prélèvement dans l'uri-
ne, le sang...). On va dire qu'il s'agit plutôt 
d'un outil d'exploration. En revanche, le 
dosage de la CRP permet de suivre l'évolu-
tion de l'inflammation et de voir si le trai-
tement agit efficacement : si le traitement 
fonctionne, le taux de CRP est censé dimi-
nuer", explique le Professeur Marcellin. La 
CRP constitue donc aussi un marqueur de 
surveillance d'un traitement anti-inflam-
matoire.  
Dans le cas d'une infection, mesurer le 
taux de CRP permet de voir si l'antibio-
tique est efficace et si l'inflammation est 
bien en train de disparaître. "Le dosage de 
la protéine CRP remplace la vitesse de 
sédimentation, le test qui mesurant la 
vitesse à laquelle les globules rouges chu-

tent dans un tube de sang placé à la verti-
cale et permettant de détecter une inflam-
mation ou une infection. Ce test, pourtant 
utilisé pendant très longtemps, n'est plus 
réalisé car le dosage de la CRP est plus 
spécifique, fiable et sensible", 
Vitesse de sédimentation haute, basse : les 
normes  
La vitesse de sédimentation (VS) fait par-
tie des examens de routine effectuée au 
cours d'un bilan sanguin et permet d'évo-
quer la présence de pathologies inflamma-
toires ou infectieuses. Quand s'inquiéter 
d'un taux anormal de vitesse de sédimenta-
tion ? 
 
Faut-il être a jeun pour la prise de sang 
dosant la CRP ? 
Au cours d'une consultation médicale ou à 
l'hôpital, le médecin peut prescrire un 
dosage sanguin de la protéine C-réactive. 
Il s'agit d'un examen simple et relative-
ment courant pour confirmer ou infirmer 
l'existence d'une inflammation. Pour le 
réaliser, il faut prendre rendez-vous dans 
un laboratoire d'analyse médicale. Il est 
préférable d'effectuer cet examen à jeun. 

Pensez à vous munir de votre ordonnance, 
de votre carte vitale ainsi que de votre 
carte de mutuelle.  
► Après vous avoir mis un garrot autour 
du bras, le médecin va prélever une quan-
tité de sang (généralement un tube) au pli 
du coude. Votre sang va être analysé afin 
de mesurer le taux plasmatique de la pro-
téine C-réactive. 
► Les résultats sont généralement dispo-
nibles par courrier 24 à 48 heures après 
l'examen. Si le laboratoire ne l'a pas déjà 
fait, le mieux est de transmettre les résul-
tats du dosage (même si les résultats vous 
paraissent tout à fait normaux lorsque vous 
vous referez aux chiffres du laboratoire) au 
médecin prescripteur qui décidera ou pas 
d'effectuer des analyses complémentaires 
ou de vous prescrire un traitement. 
 
Quelles sont les causes d'une CRP 
basse ? 
Il n'y a pas de seuil minimal en-dessous 
duquel une pathologie est suspectée. Un 
taux inférieur à la valeur normale indique 
juste une absence de syndrome inflamma-
toire.

Protéine C-réactive (CRP) : norme, taux élevé, inquiétant ?
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télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Film pour la jeunesse France - 2022 
          Ducobu président ! 

  Magazine du consommateur 
           A quel prix ? 

 Magazine de société 
          France  
          Enquête d'action 

 Film d'action 
          Norvège - 2021 
             The North Sea 

  Rugby. Pro D2. Finale. 
           Vannes / Provence Rugby 

 Comédie 
          France - 2009 
           Neuilly sa mère ! 

 Série policière France - 2022 
          Les invisibles 

 Comédie dramatique - 2025             
          La bonne étoile 

  Drame  
           Etats-Unis - Roumanie - Canada 2018 
           Kursk 

  Thriller Etats-Unis - 2012 
           Argo 

  Cinéma France - 2025 
           Vie privée 

 Téléréalité 
          France - 2026 
            Secret Story 
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Film catastrophe (Russie - 2016) 

Le brise-glace 
 
En mars 1985, le brise-glace «Mikhail Gromov» 
navigue dans les eaux de l'Antarctique. Tout bascule 
quand un membre de l'équipage tombe à la mer, 
mobilisant l'équipage et empêchant le navire d'éviter 
un imposant iceberg. Le bateau, est partiellement 
endommagé et le capitaine Petrov, tenu pour  
responsable, est démis de son poste. Leningrad fait 
alors envoyer par hélicoptère l'officier Valentin  
Sevchenko, chargé de remplacer Petrov. 

Film de guerre (Pologne - 2014) 

Insurrection 
En été 1944, alors que l'armée soviétique approche 
de Varsovie, l'espoir renaît au sein d'une population 
souffrant depuis cinq ans sous le régime nazi. Dans 
ce climat d'angoisse et de révolte imminente, Stefan 
Zadawski, un modeste ouvrier, se retrouve entraîné 
dans un mouvement de résistance clandestin. Avec 
ses amis, tous jeunes et pleins d'idéaux, ils s'organi-
sent pour se préparer à l'insurrection, rêvant d'une 
liberté longtemps désirée. Cependant, cette quête de 
justice et de dignité ne va pas sans sacrifices.
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:11 12:33 16:19 19:19 20:49

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:39 12:42 16:21 19:17 20:39

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:44 12:58 16:41 19:39 21:06

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:49 13:03 16:46 19:43 21:10

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:53 13:06 16:49 19:46 21:12

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:16 12:32 16:16 19:14 20:42

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:37 12:51 16:34 19:32 20:59

ARMÉE NATIONALE 
POPULAIRE 
Reddition d'un 
terroriste et 
arrestation de 5 
éléments de soutien  
UN TERRORISTE s'est rendu aux 
autorités militaires de Bordj Badji 
Mokhtar, alors que cinq éléments de 
soutien aux groupes terroristes ont 
été arrêtés dans différentes opéra-
tions, durant la période du 12 au 18 
août, a indiqué hier, un bilan opéra-
tionnel de l'Armée nationale popu-
laire (ANP). 
"Dans la dynamique des efforts sou-
tenus dans la lutte antiterroriste et 
contre la criminalité organisée mul-
tiforme, des unités et des détache-
ments de l'Armée nationale populai-
re ont exécuté, durant la période 
allant du 12 au 18 août 2026, plu-
sieurs opérations ayant abouti à des 
résultats de qualité qui reflètent le 
haut professionnalisme, la vigilance 
et la disponibilité permanente de 
nos Forces armées à travers tout le 
territoire national", précise la même 
source. 
"Dans le cadre de la lutte antiterro-
riste, le terroriste dénommé (R.B) 
alias (Abou Omar) s'est rendu aux 
autorités militaires de Bordj Badji 
Mokhtar en 6e Région militaire, en 
sa possession un pistolet mitrailleur 
de type kalachnikov, une quantité 
de munitions et d'autres effets, tan-
dis que des détachements de l'ANP 
ont arrêté 5 éléments de soutien aux 
groupes terroristes dans différentes 
opérations", ajoute le bilan. 
Dans le cadre de la lutte contre la 
criminalité organisée et "en conti-
nuité des efforts déployés afin de 
contrecarrer le fléau du narcotrafic 
dans notre pays, des détachements 
combinés de l'ANP ont intercepté, 
en coordination avec les différents 
services de sécurité, 49 narcotrafi-
quants et mis en échec des tenta-
tives d’introduction de 4 quintaux et 
4 kilogrammes de kif traité prove-
nant des frontières avec le Maroc, 
alors que 43,5 kg de cocaïne et 
1.946.091 comprimés psychotropes 
ont été saisis, et ce, lors d'opérations 
exécutées à travers les Régions 
militaires". 
"A Tamanrasset, Bordj Badji Mokh-
tar, Illizi et In Guezzam, des déta-
chements de l'ANP ont arrêté 319 
individus et saisi 29 véhicules, 112 
groupes électrogènes, 97 marteaux 
piqueurs et des quantités de mélan-
ge d’or brut et de pierres, ainsi que 
d'équipements utilisés dans des opé-
rations d'orpaillage illicite". 
De même, "11 autres individus ont 
été appréhendés et 5 fusils de chas-
se et 4 tonnes de denrées alimen-
taires, destinés à la contrebande, ont 
été saisis, et ce, lors d'opérations 
distinctes". Par ailleurs, "les Garde-
côtes ont mis en échec, sur les côtes 
nationales, des tentatives d'émigra-
tionclandestine et procédé au sauve-
tage de 223 individus à bord d'em-
barcations de construction artisana-
le, alors que 211 immigrants clan-
destins de différentes nationalités 
ont été arrêtés à travers le territoire 
national", conclut le bilan opéra-
tionnel de l'ANP.  

S. N. 

À L’OCCASION de la Journée mondiale de l’ai-
de humanitaire, célébrée le 19 août, le Conseil 
national des droits de l’homme (CNDH) a salué 
le rôle des acteurs humanitaires et rendu hom-
mage aux personnes ayant perdu la vie dans 
l’exercice de leur mission. Il a également salué 
la mobilisation nationale enregistrée lors des 
récents incendies, notamment l’intervention de 
la Protection civile, de l’Armée nationale popu-
laire ainsi que l’élan de solidarité des citoyens, 
associations et volontaires. 
Dans un communiqué rendu public à l’occasion 
de cette journée, le CNDH a réaffirmé l’impor-
tance de l’action humanitaire et de la protection 
des populations confrontées aux conflits, aux 
crises et aux catastrophes. Il a notamment insis-
té sur la nécessité de garantir l’accès aux secours 
et à l’aide humanitaire aux personnes qui en ont 
besoin, tout en préservant leur dignité en toutes 
circonstances. 
Pour le Conseil, l’action humanitaire constitue 
une expression concrète des valeurs de solidari-

té, d’entraide et de cohésion sociale. Elle repose 
sur les principes d’humanité, de neutralité, d’im-
partialité et d’indépendance, conformément aux 
règles du droit international humanitaire et du 
droit international des droits de l’Homme. 
Le CNDH a particulièrement salué l’élan de 
solidarité et la mobilisation nationale observés à 
travers plusieurs régions du pays à la suite des 
récents incendies, tout en mettant en avant les 
efforts indéniables déployés par l’État et les dif-
férentes institutions et organismes concernés 
pour faire face à cette situation dramatique, est-
il relevé dans le même texte. 
Une reconnaissance particulière a été adressée 
aux unités de la Protection civile, dont les agents 
sont restés mobilisés sans relâche, de jour 
comme de nuit. Cela sans oublier de mentionner 
les importants moyens humains et matériels qui 
ont été engagés afin de lutter contre les incen-
dies, mais aussi pour porter secours et assistan-
ce aux citoyens affectés, a ajouté la même sour-
ce. 

Le Conseil a également souligné la contribution 
de l’Armée nationale populaire aux opérations 
d’intervention et de soutien. Il a, dans le même 
contexte, salué la mobilisation des citoyens, des 
associations et des volontaires, considérant que 
leur engagement traduit concrètement les 
valeurs de cohésion sociale et de responsabilité 
collective face aux situations de crise. 
Le CNDH rappelle que la solidarité et l’assis-
tance aux populations vulnérables constituent 
des principes essentiels de l’action humanitaire. 
La protection des civils, le respect des droits 
fondamentaux et la préservation de la dignité 
humaine doivent, selon le Conseil, rester au 
centre des interventions, particulièrement dans 
les situations d’urgence. Le Conseil national des 
droits de l’homme a enfin renouvelé son soutien 
aux initiatives nationales, régionales et interna-
tionales destinées à promouvoir l’action huma-
nitaire et à renforcer les valeurs de solidarité, de 
justice et d’humanité.  

Lynda Louifi 

JOURNÉE MONDIALE DE L’AIDE HUMANITAIRE 

Le CNDH salue l’élan de solidarité 
face aux incendies

La ministre du Tourisme et de 
l’Artisanat, Houria Meddahi, 
a présidé les travaux de la 

première réunion de coordination 
consacrée aux préparatifs prélimi-
naires de la 8ᵉ édition du FITS et a 
procédé à l’installation officielle 
du commissaire de la 8ᵉ édition du 
festival.  
Lors de cette réunion tenue en pré-
sence des cadres de son départe-
ment ministériel et des organismes 
placés sous sa tutelle, la ministre a 
souligné l’importance accordée 
aux préparatifs de ce rendez-vous, 
mais aussi à cette réunion, laquelle 
« vise à définir les grandes lignes 
de la méthodologie de travail des 
membres de la commission prépa-
ratoire du festival », a indiqué le 
ministère dans un communiqué. 
Mme Meddahi a indiqué qu’à tra-
vers cette édition, « elle entend 
mettre en valeur un tourisme saha-
rien et spirituel authentique et sin-
gulier, dans toutes ses composantes 
: culture, générosité et hospitalité, 
diversité des coutumes et tradi-
tions, paysages désertiques, riches-
se de la civilisation et de l’histoire, 
habits traditionnels, folklore, 
musique et arts, ainsi que gastrono-
mie ». 
Elle a également appelé à l’organi-
sation d’activités et de journées 
d’étude, compte tenu de leur 
importance dans le soutien au 
développement local et le renforce-
ment de l’attractivité touristique, et 

ce à travers la mise en valeur du 
potentiel de la wilaya d’Adrar, à 
l’instar de ses importants atouts 
spirituels et culturels, notamment 
ses ksour anciens, ses oasis ver-
doyantes et ses systèmes d’irriga-
tion uniques, ainsi que des mani-
festations religieuses et culturelles 
emblématiques 
 
IMPLIQUER LES START-UP  
DU SUD  
La ministre du Tourisme a, par 
ailleurs, signalé l’importance de la 

numérisation dans le secteur touris-
tique, soulignant la nécessité d’as-
socier les start-up des régions du 
Sud actives dans le domaine du 
tourisme aux activités du festival. 
La meilleure start-up ayant déve-
loppé la meilleure action de marke-
ting en faveur du tourisme saharien 
sera récompensée, a fait savoir 
Mme Meddahi, rappelant le rôle de 
ce rendez-vous international dans 
le renforcement des composantes 
de l’identité nationale. 
L’engagement du département du 

Tourisme à assurer le suivi néces-
saire aux préparatifs de ce festival 
international a été réitéré par la 
ministre, signalant l’implication de 
l’ensemble des acteurs touristiques 
clés des wilayas du Sud, et ce, 
compte tenu de l’importance accor-
dée par les hautes autorités du pays 
au tourisme saharien, « considéré 
comme une importante source de 
durabilité dans le Sud algérien et 
un levier de soutien au développe-
ment local ». 

Lilia A. A.

FESTIVAL INTERNATIONAL DU TOURISME SAHARIEN 

Meddahi trace les grandes 
lignes  

La wilaya d’Adrar abritera du 12 au 14 novembre un rendez-vous touristique de premier plan, à savoir le 
Festival international du tourisme saharien (FITS 2026), qui sera l’occasion idoine de promouvoir le tourisme 
saharien. Une grande importance est accordée aux préparatifs de cet événement en vue de réunir toutes les 
conditions pour garantir la réussite de cette manifestation, veillant à lui conférer la dimension économique 

qu’elle mérite.

La ministre du Tourisme et de l’Artisanat, Houria Meddahi. 


